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Élection présidentielle 2024 : 
Les 03 candidats votent et appellent à un scrutin historique

Le candidat présidentiel du Front des Forces socialistes (FFS), 
Youcef Aouchiche accomplit son devoir électoral

Abdelaali Hassani Cherif accomplit son devoir électoral 
à Birkhadem

Présidentielle :
Les électeurs accomplissent leur devoir électoral 

dans de bonnes conditions

Hier , les électeurs 
algériens se sont rendus 
aux urnes pour participer 

à l’élection présidentielle. 
Les trois candidats en lice, 
Abdelmadjid Tebboune, Youcef 
Aouchiche et Abdelaali Hassani, 
ont tous accompli leur devoir 
électoral, témoignant ainsi de 
l’importance de ce scrutin pour 
l’avenir du pays.

Le candidat indépendant 
Abdelmadjid Tebboune 

accomplit son devoir électoral
Le candidat indépendant, 
Abdelmadjid Tebboune, a 
accompli son devoir électoral 
dans le cadre de l’élection 
présidentielle au niveau 

de l’école Ahmed Aroua à 
Bouchaoui (Alger).
Après avoir voté, le candidat 
indépendant Abdelmadjid 
Tebboune a déclaré : « Je souhaite 
le meilleur pour la patrie chérie et 
que l’Algérie soit victorieuse. »
Il a ajouté que la campagne 
électorale a été propre et que 
les trois candidats étaient à la 
hauteur, donnant une image 
honorable de la démocratie en 
Algérie.
Il a poursuivi en disant : « Celui 
qui gagnera ces élections devra 
poursuivre la marche décisive 
de l’État algérien pour parvenir 
à construire une véritable 
démocratie.”

Le candidat présidentiel 
du Front des Forces 
socialistes (FFS), Youcef 

Aouchiche, a accompli son 
devoir électoral dans le cadre des 
élections présidentielles dans la 
wilaya de Tizi Ouzou.
Après avoir accompli son 

devoir électoral, le candidat 
Youcef Aouchiche a déclaré : 
«La construction de l’avenir 
commence aujourd’hui par 
l’abandon de la politique 
d’abstention et de boycott et en 
votant massivement».
Il a ajouté : « Mon message à 

toutes les Algériennes et à tous 
les Algériens, vous pouvez 
contribuer à façonner votre avenir 
si vous sortez en force et votez 
pour le projet de changement et 
de restauration de la confiance 
dans la société algérienne. »
Il a poursuivi en soulignant qu’il 

portait un projet ambitieux visant 
à jeter les bases d’un système 
de gouvernance centré sur la 
souveraineté populaire.
Il a appelé les Algériens à se 
mobiliser, à exprimer leur voix 
et à saisir cette opportunité en se 
rendant aux bureaux de vote.

Abdelaali Hassani 
Cherif, le candidat 
du Mouvement de la 

Société pour la Paix (MSP), a 
lui aussi exercé son droit de vote 
hier matin à l’école Karrouche 
Slimane située à Bir Khadem.
À sa sortie du bureau de vote, 

Hannachi Cherif a déclaré : 
« Nous sommes aujourd’hui 
confrontés à une élection 
présidentielle importante et 
décisive dans l’histoire du pays, 
et je remercie le peuple algérien 
et tous ceux qui ont cru que 
l’Algérie restera un État social 

démocratique. »
Il a affirmé qu’il accepterait le 
choix « du peuple » et a appelé 
le peuple algérien à sortir en 
force pour voter et à chercher à 
exprimer son opinion dans les 
élections et à exprimer son avis.

Les électeurs ont commencé à 
affluer, samedi, aux bureaux de 
vote dès leur ouverture à 08h00 

pour accomplir leur devoir électoral 
et élire le futur président de la 
République pour un mandat de cinq 
ans et ce, dans de bonnes conditions.
Les bureaux de vote à travers le 
territoire national ont connu, selon 
les correspondants de l’APS, un 
nombre “appréciable” d’électeurs qui 
se sont déplacés, dès les premières 
heures de la journée, pour donner 
leur voix au candidat qu’ils auront 
choisi en toute liberté et démocratie 

pour gérer le pays durant les cinq 
prochaines années.
A travers tout le territoire national, les 
autorités ont déployé tous les moyens 
humains et matériels permettant 
aux électeurs de s’acquitter de leur 
devoir électoral dans des conditions 
sereines.
L’Autorité nationale indépendante 

des élections (ANIE) a consacré près 
de 63.000 bureaux de vote et mobilisé 
près de 500.000 encadreurs pour 
superviser le scrutin présidentiel 
auquel trois candidats sont en lice, 
à savoir le candidat du Front des 
forces socialistes (FFS), M. Youcef 
Aouchiche, le candidat indépendant, 
M. Abdelmadjid Tebboune, et le 
candidat du Mouvement de la société 
pour la paix (MSP), M. Abdelaâli 
Hassani Cherif.
Parmi d’autres facilités que l’ANIE a 
mis en place, c’est de permettre aux 
citoyens qui n’ont pas de carte de vote, 

d’exercer leur droit, en présentant 
uniquement la carte d’identité 
nationale, le permis de conduire ou 
bien le passeport.
A noter que le corps électoral compte 
un total de 24.351.551 électeurs, dont 
23.486.061 au niveau national, soit 
47% de femmes et 53% d’hommes, 
alors que 36% ont moins de 40 ans.
Pour ce qui est de la communauté 
nationale établie à l’étranger dont 
l’opération de vote a commencé 
lundi dernier, l’ANIE a recensé 
865.490 électeurs dont 45% de 
femmes et 55% d’hommes, encadrés 

par 117 commissions réparties 
en 18 commissions en France, 30 
commissions dans les autres pays 
européens, 22 dans les pays arabes, 
21 dans les pays africains et 26 en 
Asie et en Amérique.
Concernant le vote au niveau 
des bureaux itinérants pour les 
populations nomades et les zones 
reculées et enclavées dans les wilayas 
du sud du pays, l’opération a débuté 
mercredi et concerne 116.064 
électeurs inscrits à travers 134 
bureaux dans 51 communes réparties 
sur 16 wilayas.
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Président de la République :
Les candidats ont reflété une image très honorable 

de la démocratie en Algérie

Présidentielle :  
Les Algériens de Paris se mobilisent pour voter en groupe 

avant la clôture du scrutin

Aouchiche appelle 
les citoyens à voter 
massivement pour 

construire leur avenir

Abdelaali Hassani Cherif :
Le peuple algérien est aujourd’hui 

devant un scrutin important

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune 

a affirmé, samedi à Alger, que 
la campagne électorale pour la 
Présidentielle était “très propre” 
et que les trois candidats à 
cette élection avaient reflété 
“une image honorable” de la 
démocratie en Algérie.
“Je souhaite le meilleur pour 
notre chère patrie et que 
l’Algérie triomphe en toutes 
circonstances”, a déclaré le 
président de la République à 
la presse après avoir accompli 

son devoir électoral à l’école 
Ahmed-Aroua de Bouchaoui 
(Alger).
“Ceux qui nous ont suivis, de 
l’intérieur et de l’extérieur, 
ont constaté que la campagne 
électorale était très propre et que 
les trois candidats de ce scrutin 
étaient à la hauteur et avaient 

donné une image très honorable 
de l’Algérie et de la démocratie 
en Algérie. J’espère que nous 
serons un exemple pour les 
autres”, a-t-il dit.
Et de poursuivre :”Notre pays est 
une partie intégrante du monde, 
que ce soit pour le continent 
africain, pour le monde arabe ou 
pour l’espace méditerranéen”.
Le président de la République 
a également souhaité voir 
“l’opération se poursuivre avec 
la même fluidité et dans la 
même ambiance démocratique”, 
soulignant que cette élection 

présidentielle puisse constituer 
un “tournant décisif” dans 
l’histoire du pays.
“J’espère que le vainqueur de ce 
scrutin poursuivra le parcours 
décisif pour l’Etat algérien et 
pour le peuple algérien, afin 
d’atteindre le point de non-
retour dans le développement 
économique et la construction 
d’une véritable démocratie, 
une démocratie des droits du 
citoyen et non une démocratie de 
slogans”, a ajouté le président de 
la République.
Le monde “constate que le 

citoyen algérien acquiert, de jour 
en jour, de nouveaux droits”, 
a-t-il soutenu, soulignant 
que des efforts continus sont 
déployés pour répondre à ses 
attentes et prendre en charge ses 
préoccupations.
A rappeler que trois candidats 
sont en lice pour cette élection, 
à savoir M. Youcef Aouchiche 
du Front des forces socialistes 
(FFS), le candidat indépendant, 
M. Abdelmadjid Tebboune, et 
le candidat du Mouvement de la 
société pour la paix (MSP), M. 
Abdelaâli Hassani Cherif.

A l’approche de la clôture 
du scrutin présidentiel, 
les membres de la 

communauté nationale établis 
à Paris continuaient samedi à 
affluer vers les centres de vote, 
profitant du week-end pour se 
mobiliser en masse, que ce soit 
en famille ou en groupe.
Dès l’ouverture des bureaux 
de vote, et malgré une météo 
capricieuse, une foule impatiente 
s’y est rassemblée, désireuse 
de faire entendre sa voix. Les 
familles, accompagnées de 
leurs enfants, ainsi que des 
groupes d’amis, ont créé une 
ambiance conviviale, où les 

échanges animés se mêlaient aux 
discussions sur l’importance de 
cette élection pour l’avenir du 
pays.
“Voter ensemble revêt une 
importance capitale pour 
nous”, confie à l’APS Hakima, 
une jeune maman, qui venait 
d’accomplir son devoir électoral 
dans le centre de vote au 
Consulat général d’Algérie 
à Paris. Elle estime que “cet 
acte symbolique renforce notre 
sentiment d’appartenance à une 
communauté, et nous rappelle 
que, même éloignés de notre 
terre natale, nous restons unis 
dans notre quête de progrès”.

Les électeurs, qu’ils soient 
entourés de leurs proches 
ou qu’ils se rendent en solo 
aux urnes, partagent tous un 
même idéal : voir l’Algérie se 
développer davantage. “Je vote 
pour garantir un avenir meilleur 
à mes enfants”, déclare Omar, un 
père de famille.
“J’espère sincèrement que le 
prochain président mettra en 
œuvre des politiques qui offriront 
plus d’opportunités aux jeunes 
générations, leur permettant 
ainsi de réaliser leurs rêves et de 
contribuer au développement de 
notre pays”, ajoute-t-il.
D’autres électeurs, venus en 

groupes accomplir leur devoir 
électoral, ont également affiché 
leur détermination à faire 
entendre leurs voix et à s’engager 
pour un avenir meilleur.
Dans cette ambiance joyeuse et 
empreinte d’enthousiasme, M. 
Mokrane Sahari, membre de 
l’Autorité nationale indépendante 
des élections (ANIE) à Paris, 

a exprimé sa satisfaction face 
à cette mobilisation électorale, 
soulignant que cette journée était 
non seulement un moment de 
vote, mais aussi une véritable 
fête de la démocratie, où chaque 
voix compte.
Les bureaux de vote de la 
circonscription électorale du 
consulat général d’Algérie à 
Paris, ouverts depuis lundi 
dernier, fermeront leurs portes 
samedi à 20h00 (heure locale). 
Cette circonscription compte 
neuf bureaux de vote, dont cinq 
à Paris et un dans chacune des 
villes de Vierzon, Joué-lès-Tours, 
Blois et Orléans.

Le candidat du Front 
des forces socialistes 
(FFS) à la l’élection 

présidentielle, M. Youcef 
Aouchiche, a appelé les citoyens, 
samedi depuis la wilaya de Tizi 
Ouzou, à voter massivement 
pour construire leur avenir.
Dans une déclaration à la presse 
après avoir accompli son devoir 
électoral à l’école Mohamed-
Said-Meziani dans la commune 
d’Assi Youcef, M. Aouchiche a 
souligné que “pour construire 
l’avenir, il importe de voter 
massivement en faveur de notre 
projet”.
Aussi, a-t-il appelé les citoyens 
à participer à l’élection pour 
construire leur avenir en 
choisissant “le projet porteur de 
changement et d’espoir”.
Le candidat du FFS a, par 

là même, rappelé que son 
programme électoral “Vision 
pour demain” était “un projet 
ambitieux qui consacre le 
changement et jette les bases 
d’un système de gouvernance 
reposant sur la souveraineté 
populaire et l’intérêt supérieur 
de la patrie”.
Trois candidats sont en lice pour 
cette élection présidentielle, à 
savoir le candidat du Front des 
forces socialistes (FFS), M. 
Youcef Aouchiche, le candidat 
indépendant, M. Abdelmadjid 
Tebboune, et le candidat du 
Mouvement de la société pour 
la paix (MSP), M. Abdelaali 
Hassani Cherif.

Le candidat du Mouvement 
de la société pour la paix 
(MSP) à la Présidentielle, 

M. Abdelaali Hassani Cherif, a 
affirmé, samedi à Alger, que le 
peuple algérien était devant un 
scrutin important pour l’avenir 
du pays.
Dans une déclaration à la 
presse après avoir accompli son 
devoir électoral, M. Hassani 
Cherif a affirmé que “le peuple 
algérien est aujourd’hui devant 
un scrutin important et décisif 
dans l’histoire du pays, à travers 
lequel il choisira, en toute 
liberté et démocratie, le meilleur 
programme”, se disant confiant 
quant “au choix du peuple et de 
sa volonté libre de développer 
l’Algérie et de préserver la 
sécurité et la stabilité du pays”.
Dans ce contexte, il a souligné 
avoir mené l’expérience du 
processus électoral “en toute 
responsabilité envers la patrie, le 

peuple et les valeurs politiques 
en lesquelles le MSP croit et 
qui reposent sur la liberté, la 
démocratie, le pluralisme et la 
transparence”.
Il a ajouté que sa campagne 
électorale a été “conforme à 
l’éthique et marquée par la 
présentation d’un programme 
politique sur les questions 
liées à la patrie et au peuple, 
outre les perspectives d’une 
Algérie émergente, à travers 62 
engagements”.
Le président du MSP a, à 

cette occasion, appelé le 
peuple algérien à “se rendre 
massivement aux urnes pour 
exprimer son opinion et son 
choix”.
Trois candidats sont en lice pour 
cette élection présidentielle, à 
savoir le candidat du Front des 
forces socialistes (FFS), M. 
Youcef Aouchiche, le candidat 
indépendant, M. Abdelmadjid 
Tebboune, et le candidat du 
Mouvement de la société pour 
la paix (MSP), M. Abdelaali 
Hassani Cherif.
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PARTICIPATION NATIONALE À LA PRÉSIDENTIELLE:

 Un premier taux “considérable”

PRÉSIDENTIELLE:
 L’Algérie a rendez-vous avec la fidélité à la patrie

PRÉSIDENTIELLE:
Les électeurs votent au Sud 
du pays avec des attentes 

dans divers domaines

PRÉSIDENTIELLE:
Le Premier ministre accomplit son devoir électoral et appelle 

à une large participation

PRÉSIDENTIELLE:
Affluence des électeurs vers les centres 

de vote 

Le président de l’Autorité 
nationale indépendante des 
élections (ANIE), Mohamed 

Charfi, a estimé, samedi à Alger, que 
le premier taux de participation à la 
présidentielle au niveau national et à 
l’étranger était “considérable”.
Après avoir accompli son devoir 
électoral au niveau de l’école Frères El-

Hachemi à El Biar, M. Charfi a souligné 
que “les élections présidentielles 
sont particulières à plusieurs égards 
dans l’histoire de la construction de 
la démocratie en Algérie”, estimant 
que le premier taux de participation à 
cette échéance au niveau national et à 
l’étranger était “considérable”.
Le taux de participation à l’élection 

présidentielle à 10h00 a atteint 
4,56% au niveau national et 14,50% 
à l’étranger, a-t-il rappelé, soulignant 
que ces premiers taux “sont très 
importants par rapport à ceux 
enregistrés à la présidentielle de 
2019 et aux précédentes échéances 
électorales”.
Selon les chiffres fournis par l’ANIE, 

le corps électoral compte 24.351.551 
électeurs, dont 23.486.061 au niveau 
national (47% de femmes et 53% 
d’hommes).
Le corps électoral de la communauté 
nationale à l’étranger, qui a commencé 
à voter lundi dernier, compte 865.490 
électeurs (45% de femmes et 55% 
d’hommes).

Le président du Conseil de la 
nation, M. Salah Goudjil, a 
affirmé, samedi, à l’occasion 

de l’élection présidentielle, que 
l’Algérie, qui élit son président de 
la République, a rendez-vous avec 

la fidélité à la patrie.
“L’Algérie s’engage, ce jour 
du 7 septembre, dans l’arène 
démocratique, en élisant son 
président de la République”, a écrit 
M. Goudjil sur son compte officiel 

sur les réseaux sociaux à l’occasion 
de l’élection présidentielle, 
soulignant que le vote “est un acte 
citoyen et démocratique qui nous 
relie à notre Glorieuse histoire”.
Et d’ajouter: “Nous sommes tous, 

partout dans les villages et les 
villes, à l’intérieur du pays et à 
l’étranger, face à une exigence 
nationale et à un rendez-vous avec 
la fidélité à la patrie et au serment 
de nos valeureux Chouhada”.

Les électeurs des wilayas du Sud 
du pays fondent, à travers leur 
participation au scrutin pour 

la présidentielle, leurs espoirs sur le 
futur président élu pour consolider la 
dynamique de développement dans 
ces wilayas et la prise en charge de 
leurs attentes dans divers domaines et 
l’amélioration de leurs conditions de 
vie, selon les impressions recueillies 
par les journalistes de l’APS au 
niveau de centres de vote.
Approché par l’APS au sortir du 
bureau de vote de l’école primaire 
“Moussa Ben-Noçair” ouvert au 
quartier Sersouf à Tamanrasset, 
Mohamed Chinoune, étudiant, a 
affirmé que “participer aux élections 
est un devoir national à mettre à profit 
pour choisir le nouveau président”, 
ajoutant que “Tamanrasset 
demeure en quête de nouveaux 
programmes de développement, 
dont les infrastructures, l’ouverture 
d’espaces et structures pour les 
jeunes, l’accompagnement des 

éleveurs, la création d’emplois 
et le développement de projets 
d’investissement”.
Abondant dans le même sens, 
Cheikh Guemama, septuagénaire 
de la wilaya de Djanet, a émis le 
souhait de voir le nouveau président 
élu œuvrer au développement des 
infrastructures de cette jeune wilaya 
qui, a-t-il dit, a besoin de projets de 
développement durable, dont les 
transports, l’approvisionnement en 
eau potable, le soutien à l’agriculture 
et le développement des zones 
frontalières enclavées et déshéritées.
Rencontré au centre de vote, 
Ahmed Bella, trentenaire et 
étudiant universitaire, attend du 
futur président de développer le 
secteur des technologies, d’œuvrer 
à la création d’emplois au profit des 
jeunes, de soutenir les microprojets et 
les startups, et d’accorder davantage 
d’intérêt au développement de la 
recherche scientifique et numérique.

Le Premier ministre, M. Nadir 
Larbaoui, a appelé, samedi, 
tous les citoyens algériens à 

l’intérieur du pays et à l’étranger, à 
se rendre aux urnes et à participer 
en force à l’élection présidentielle.
“Je suis heureux aujourd’hui 
d’exercer mon droit constitutionnel 
en tant que citoyen pour élire le 
président de la République pour la 

prochaine période”, a affirmé M. 
Larbaoui dans une déclaration à 
la presse après avoir accompli son 
devoir électoral à l’école Omar 
Hida, à Dely Ibrahim (Alger).
Il a également appelé tous les 
citoyens, à l’intérieur du pays et 
à l’étranger à se rendre aux urnes 
et “à participer en force à cette 
échéance électorale”, eu égard à son 

importance pour la consolidation 
et la promotion du processus 
démocratique, cette élection se 
déroulant dans un contexte régional 
et international extrêmement tendu 
et complexe, et dont les risques et les 
répercussions peuvent s’aggraver.
Il s’est dit confiant que “le vaillant 
peuple élira le candidat le plus 
à même de garantir la stabilité, 

le progrès et l’immunité d’une 
Algérie prospère, développée et 
victorieuse”.
“Le devoir de reconnaissance 
m’incite à adresser mes 
remerciements aux membres et 
responsables de l’Autorité nationale 
indépendante des élections (ANIE), 
pour les efforts déployés et les 
mesures prises pour permettre aux 

citoyens d’accomplir leur devoir 
électoral librement et dans de 
bonnes conditions. L’ANIE est 
la seule autorité responsable de 
l’organisation de ces élections, 
reflétant ainsi le choix stratégique 
du président de la République 
consacré dans la Constitution”, a-t-
il conclu.

Les centres de vote ont 
enregistré samedi dans les 
wilayas de l’Ouest du pays, 

une affluence remarquable des 
électeurs venus accomplir leur 
devoir dans le cadre de l’élection 
présidentielle, ont constaté des 
journalistes de l’APS.
A Oran, des centres de vote ont 
connu une affluence remarquée, 
dès les premières heures, comme 
celui de “AoumerHanifi” sur 
l’avenue Chakib Arslane, au même 
titre que d’autres centres, comme 
“Abderrahmane Mohammed” de 
Haï Gambetta, “Frendi Mohamed” 
de la cité AADL “pépinière”, le 
CEM “Tahdhib” et “Bencheneb 
Mohamed” au centre-ville.
Abdelkader (45 ans) a indiqué à 
l’APS que la participation à cette 
élection présidentielle était “un 
devoir national et une responsabilité 
qui incombe à chaque électeur” et 
“c’est une étape importante pour le 
pays”, a-t-il ajouté.
A Mascara, plusieurs bureaux de 
vote ont enregistré une affluence 
grandissante des électeurs dès les 
premières heures de l’opération de 
vote.
Souad, étudiante, a indiqué que ce 
rendez vous électoral était “une 
opportunité pour elle de choisir le 
prochain président de l’Algérie, 
qui saura prendre en charge les 
préoccupations de la jeunesse”.
Les bureaux de vote à El Bayadh ont 
connu une participation croissante 
des électeurs, tous espérant que 

l’Algérie parviendra à une relance 
globale du développement et à des 
progrès dans divers domaines.            
Au centre de vote “Benamir 
Slimane”, qui compte le plus grand 
nombre d’électeurs dans la wilaya, 
avec plus de 4.300 citoyens inscrits, 
une affluence massive de citoyens 
a été constatée, et ce juste après le 
début du vote pour accomplir leur 
devoir électoral.
A Saïda, plusieurs centres de vote ont 
enregistré une affluence des jeunes, 
qui ont souligné, particulièrement 
au niveau du Centre Barbouri 
Abdelkader du chef-lieu de wilaya, 
qu’”une forte participation à 
l’élection présidentielle renforcera 
la stabilité du pays, préservera ses 
acquis et contribuera à réaliser 
les espoirs et les aspirations des 
citoyens”.
La wilaya de Nâama a connu, dès 
l’ouverture des centres de vote, 
une participation remarquée des 
électeurs. Certains centres, comme 
les écoles primaires “Amani 

Abdelkader” et “Toumi Mohamed” 
du centre ville ont connu une 
affluence d’électeurs qui ont qualifié 
cette journée de “rendez vous 
historique”.
A Tissemsilt, l’opération a connu 
un flux notable d’électeurs et 
d’électrices venus accomplir leur 
devoir. Des citoyens ont estimé que 
la participation à ce rendez-vous 
électoral renforcera le processus 
de développement et la stabilité 
du pays, et apportera de nombreux 
acquis au peuple.
A Mostaganem, dès l’ouverture des 
bureaux de vote, une affluence des 
électeurs a été relevée et ce, dans 
une bonne organisation et avec la 
mobilisation de tous les moyens 
requis.
La même ambiance a prévalu 
dans la wilaya de Relizane, 
d’AïnTemouchent TiaretA Sidi Bel 
Abbesoù une participation notable a 
été enregistrée, et qui augmenterait 
dans l’après midi.
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L’Algérie exportera 21 000 tonnes de sucre vers La Tunisie

Une première pour le marché arabe :
L’Algérie exporte sa première cargaison de sac en papier

Polit-Eco : 
Un think-tank pour booster l’économie algérienne

La Tunisie se prépare à 
recevoir un important 
lot de sucre raffiné en 

provenance d’Algérie, une 
mesure visant à stabiliser le 
marché local face à une demande 
croissante. Cette décision a été 
confirmée par Ramzi Trabelsi, 

Directeur de l’Observatoire 
national de l’approvisionnement 
et des prix au ministère du 
Commerce, lors d’une interview 
accordée à la radio tunisienne 
Mosaïque FM.

La Tunisie va importer 
une grande quantité de sucre 

raffiné d’Algérie
Selon M. Trabelsi, ce sont 21 
000 tonnes de sucre qui seront 
importées d’Algérie. Ces 
quantités seront acheminées 
en Tunisie progressivement, 
par vagues successives, afin de 

garantir un approvisionnement 
régulier et d’éviter toute 
perturbation du marché. Cette 
initiative vise non seulement à 
répondre aux besoins immédiats 
des consommateurs tunisiens, 
mais aussi à prévenir toute 
pénurie qui pourrait entraîner 
une hausse des prix.
Les nouvelles livraisons 
s’ajouteront aux stocks actuels 
de sucre détenus par la Chambre 
de commerce Tunisienne, qui 
sont actuellement estimés à 24 
000 tonnes. Cette augmentation 

des réserves devrait permettre de 
sécuriser l’approvisionnement 
en sucre pour les semaines à 
venir et d’assurer une meilleure 
disponibilité de ce produit de 
première nécessité sur le marché 
tunisien.
M. Trabelsi a exprimé son 
optimisme quant à l’effet de cette 
importation sur le marché local, 
anticipant « une amélioration 
progressive » de la situation. 
En effet, avec ces nouvelles 
quantités de sucre, les autorités 
espèrent stabiliser les prix et 

répondre aux besoins croissants 
de la population tunisienne.
Cette démarche s’inscrit dans 
une série de mesures prises par 
le gouvernement tunisien pour 
renforcer la sécurité alimentaire 
et garantir l’accès aux produits 
essentiels en période de tension 
économique. L’importation de 
sucre d’Algérie témoigne de la 
coopération continue entre les 
deux pays voisins pour soutenir 
leurs économies respectives et 
assurer la stabilité des marchés 
alimentaires.

L’Algérie a exporté 
dimanche, sa première 
cargaison de sac en 

papier  vers trois marchés clés: 
le Qatar, les Emirats et Bahreïn. 
Un évènement qui marque sans 
nul doute un nouveau tournant 
pour l’industrie locale. Cette 
action lancée par la société « 
Azadea Algérie« , ouvre la voie 
à l’exportation d’autres produits 
nationaux vers ces marchés 
juteux. 
Le Ministre du Commerce et de 
la Promotion des Exportations, 
Tayeb Zitouni a supervisé 
dimanche l’opération. Il a 
souligné que cette action est 
la preuve que « l’Algérie est 
désormais capable de répondre 
aux besoins internes« .  Et 
d’ajouter qu’auparavant: « le 
pays dépendait de l’importation 
de ce produit. »  Selon lui, la 
transition vers une production 
nationale est le fruit d’une 

politique de commerce extérieur 
ambitieuse.
L’exportation de ces sacs est un 
signe positif pour l‘économie 
nationale. Elle reflète la capacité 
du pays à diversifier ses sources 
de revenus.  En conséquence, le 
gouvernement espère stimuler la 
création d’emplois et la richesse 
nationale.
 Tayeb Zitouni lance un appel 

aux entreprises locales
Dans ce registre, le ministre 
a encouragé les entreprises 
nationales à se lancer dans la 
production de sac en papier. Il 
estime de ce fait que les petites et 
moyennes entreprises (PME) ont 
un rôle « essentiel » à jouer. Dans 
la mesure où, en explorant cette 
niche, elles peuvent élargir leurs 
activités.  Cela leur permettra de 
s’ouvrir aux marchés étrangers.
Rappelons, à ce propos, que 
le marché international des 
sacs en papier est en pleine 

expansion. La demande 
croissante offre par conséquent, 
de nouvelles opportunités. Les 
PME algériennes pourraient 
bénéficier de cette tendance. 
L’Etat s’engage de son coté à 
soutenir les producteurs locaux. 
L’ambition est d’intégrer 
davantage les produits algériens 
dans les marchés africain et 
arabe.
Tayeb Zitouni assure que 
l’exportation de sac en papier 
n’est qu’une première étape. « 
D’autres cargaisons suivront », 
a-t-il déclaré, en soulignant que 

de nouvelles opérations du genre 
ne devraient pas tarder à voir le 
jour. C’est pourquoi, il appelle 
les producteurs à saisir cette 
chance.

Sac en papier : 
Un potentiel algérien 

en expansion
En outre, il garanti que les sacs 
en papier exportés répondent 
aux normes internationales. 
Chose qui a d’ailleurs permis 
à de grandes marques de les 
commercialiser. Tayeb Zitouni 
affirme encore, que la qualité 
des produits algériens est au 

rendez-vous. Il a ainsi exprimé 
sa « totale confiance » dans le 
potentiel du secteur.
Sur un autre volet, il est judicieux 
de rappeler que les sacs en 
papier présentent des avantages 
écologiques indéniables. Ils sont 
biodégradables et contribuent 
à la réduction des déchets 
plastiques. En se tournant vers 
cette alternative, l’Algérie 
répond aussi à un enjeu 
environnemental.
L’essor de la production et de 
l’exportation de sacs en papier 
représente une occasion en or 
pour le pays. En capitalisant 
sur les atouts locaux, et en 
répondant à la demande 
croissante sur le marché 
international, a l’opportunité de 
diversifier son économie. Avec 
un réel engagement de l’Etat 
et des PME, le secteur des sacs 
en papier semble promis à un 
avenir florissant.

L’UNEP (l’Union 
nationale des 
entrepreneurs 

publics) a lancé récemment  » 
l’Institut de l’entreprise et des 
politiques économiques Polit-
Eco », un nouveau think-tank 
dédié aux politiques publiques 
et à l’économie.
Ce groupe de réflexion est 
un brainbox économique, 
constitués d’experts qui visent 
à booster le secteur public et la 
prospérité de l’entreprise. De 
plus, il permettra de promouvoir 
le partenariat public-privé.

Quels sont les objectifs 
et les missions du think-tank 

Polit-Eco ?
La mission principale du 
think-tank Polit-Eco est de 
fixer les priorités du pouvoir 
public afin de diversifier 
l’économie. Ainsi, réduire 
l’importation et la dépendance 
aux hydrocarbures.
Ce groupe de réflexion 
s’attèlera également à proposer 
des recommandations pour 

améliorer les réglementations et 
les pratiques économiques dans 
le but de prévenir les potentiels 
obstacles du développement de 
ce secteur.
L’UNEP mise sur une 
collaboration avec plusieurs 
acteurs du domaine 
économique dans sa démarche. 
« « Polit-Eco » œuvrera en 
synergie avec l’ensemble des 
acteurs de la réflexion et de la 
production économiques. Tels 
que les chefs d’entreprises, 
les experts, les universitaires, 
les chercheurs et les acteurs 
politiques devant contribuer 
au décloisonnement progressif 
des mondes économique, 
politique et universitaire, et à 
l’association de la société civile 
à sa réflexion », indique le 
communiqué de l’organisation 
patronale.

Une collaboration active 
pour un impact régional 

et international
Pour atteindre les objectifs 
fixés, Polit-Eco s’appuie sur 

une démarche régionale et 
internationale. Cela dit, il 
couvre des sections locales tout 
en envisageant une perspective 
internationale. Ainsi, le 
think-tank lancé par l’UNEP 
prendra appui sur une analyse 
comparative des pratiques 
adoptées à l’international.
Les membres de Polit-Eco 
diffuseront les résultats de leurs 

analyses et recommandations à 
travers des publications et des 
événements périodiques. Ces 
rassemblements ouvriront la 
voie à des pistes d’amélioration 
des politiques publiques. Et 
ce, suite à des débats portant 
sur des questions essentielles. 
Notamment autour de la 
croissance économique de 
l’Algérie et les potentiels défis 

futurs.
En conclusion, l’Institut de 
l’entreprise et des politiques 
économiques Polit-Eco aspire à 
jouer un rôle déterminant dans 
la diversification de l’économie 
du pays et son développement. 
Pour cela, il mettra en place 
un réseau pluridisciplinaire 
renfermant des spécialistes 
nationaux et internationaux.
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ANNABA / PRÉSIDENTIELLE
Le wali d'Annaba, Abdelkader 
Djellaoui, accompli son devoir 

électoral

ANNABA /PRÉSIDENTIELLE
Le président de l’APC de Seraïdi 
accomplit son devoir électoral

ANNABA / PRÉSIDENTIELLE
Forte affluence en matinée 
et bon déroulement du vote

ANNABA / DASS
Préparatifs pour la rentrée 

scolaire des enfants aux besoins 
spécifiques

Le  wali d'Annaba,  Abdelkader 
Djellaoui , a accompli, hier dans  
la matinée à Annaba, son devoir 

électoral dans le cadre de l'élection 
présidentielle.Le chef de l’exécutif   
a accompli son devoir   à l’école 

AbaneRamdane et  ce  pour choisir  l'un 
des  candidats  en lice dans cette course 
électorale. Le wali a demandé aux 
citoyens d’aller voter massivement. 
Il est à noter, par ailleurs, que toutes les 
conditions étaient réunies pour le bon 
déroulement du scrutin.

Dans le cadre des élections 
présidentielles, le président 
de l’Assemblée populaire 

communale (APC) de Seraïdia accompli 
son devoir civique, hier, en matinée en 
votant à l’école ‘’DjemiliBrahim’’. Cet 
acte marque une étape symbolique dans le 
déroulement des élections au niveau local 
et renforce l’engagement des élus dans le 
processus démocratique.
Le président de l’APC, en se rendant 
aux urnes, a rappelé l’importance de la 
participation électorale, non seulement 
pour les citoyens, mais également pour 
les représentants des institutions locales. 
Ce geste s’inscrit dans une dynamique où 
les autorités locales jouent un rôle clé en 
encourageant la mobilisation des électeurs 
à travers leurs propres exemples.
Ces élections, supervisées par l’autorité 
nationale indépendante des élections 
(ANIE, ont été placées sous le signe de 
la transparence et de l’intégrité. L’ANIE 
a déployé d’importants moyens pour 
garantir que le processus électoral se 
déroule dans des conditions optimales. Des 
observateurs nationaux et internationaux 
ont été déployés dans plusieurs bureaux 
de vote à travers le pays pour s’assurer de 
la régularité du scrutin.
Dans la commune de Seraïdi, les 
autorités locales se sont assurées que 
toutes les dispositions sanitaires et 
organisationnelles étaient en place afin de 
permettre à la population de voter dans de 
bonnes conditions. Le président de l’APC, 
en votant dans un des établissements 
phares de la commune, a également voulu 

montrer que les responsables locaux sont 
les premiers à respecter et à promouvoir 
ces démarches démocratiques.
Le taux de participation est un enjeu 
majeur de ces élections. Plusieurs 
responsables politiques et personnalités 
publiques, à l’instar du président de 
l’APC de Seraïdi, ont lancé des appels à 
une mobilisation massive afin de garantir 
une forte participation.

Les électeurs de la wilaya d’Annaba 
au niveau des communes et 
localités de la wilaya notamment 

‘’Treat,El Hadjar et  El Chorfa  ont 
commencé, hier samedi l’opération de 
vote pour l’élection présidentielle du 07 
septembre dans de bonnes conditions 
logistiques et d’organisation, mises en 
place pour garantir le bon déroulement du 
scrutin.
Dès le début de l’opération à 08h00, 
les bureaux de vote ont enregistré une 
affluence significative des électeurs établis 
aux quatre coins de la wilaya,  jeunes et 
moins jeunes venus accomplir leur devoir 
électoral ce samedi 7 septembre. Dans 
ce cadre, les autorités locales ont veillé 
à mettre à la disposition des membres 

tous les moyens humains et matériels 
nécessaires pour assurer le succès de 
cette échéance électorale à laquelle 
trois candidats sont en lice, à savoir le 
candidat du Front des forces socialistes 
(FFS), Youcef Aouchiche, le candidat 
indépendant, Abdelmadjid Tebboune, et 
le candidat du Mouvement de la société 
pour la paix (MSP), Abdelaâli Hassani 
Cherif.Conformément à la loi organique 
relative au régime électoral, le scrutin se 
terminera à 19:00 le même jour. Toutefois, 
le président de l'ANIE peut, à la demande 
du coordinateur de la délégation de wilaya 
de l'ANIE, décider de décaler l'horaire 
de clôture du scrutin dans certaines 
communes ou circonscriptions électorales 
afin de faciliter l'opération de vote aux 
électeurs.

Dans le cadre des préparatifs pour 
la prochaine rentrée scolaire, en 
particulier pour les enfants en 

situation de handicap, et en application 
des directives du ministère de tutelle 
ainsi que duwali d’Annaba, des visites 
d’inspection ont été effectuées par le 
DASS de la wilaya d’Annaba, assisté de 
l’inspectrice technique pédagogique de 
l’éducation spécialisée, de la responsable 
de la protection et de la promotion des 
personnes aux besoins spécifiques, 
ainsi que d’un représentant du service 
de l’administration générale et des 

moyen. Les visites ont concerné deux 
établissements clés à savoir l’école pour 
enfants sourds d’ ElBouni, et le centre 
psychopédagogique d’El Hadjar
Ces inspections avaient pour objectif 
d’évaluer les dernières préparations afin 
de garantir une rentrée scolaire réussie 
et adaptée aux besoins spécifiques de 
ces enfants. L’équipe a pris soin de 
vérifier l’état des infrastructures, la 
disponibilité du matériel pédagogique 
spécialisé, ainsi que la mise en place des 
protocoles nécessaires pour assurer un 
environnement d’apprentissage inclusif et 
sécurisé.

SihemFerdjallah

S.Y

Imen.B

S.Y



Intensification
 des opérations policières à 

Annaba:
 21 arrestations pour drogue 

et psychotropes

ANNABA / CNAS:
La  CNAS  opte pour la modernité 
en vue de simplifier le quotidien 

des assurés

ANNABA/EL CHORFA:
La protection civile sensibilise 
les fidèles contre les risques 

de noyade

ANNABA / Bibliothèque 

‘’Barkat Slimane’’ :

La nouvelle directrice réunit son staff : 
Plusieurs projets en perspective

Les services de sécurité de la wilaya 
d’Annaba poursuivent leurs efforts 
pour lutter contre la criminalité 

dans les zones urbaines. Une vaste 
opération de police a été organiséeciblant 
plusieurs quartiers et regroupements 
résidentiels relevant de leur juridiction.
Au cours de cette opération, 198 personnes 
ont été contrôlées, ainsi que 42 véhicules 
et 77 motocyclettes. Les forces de police 
ont procédé à l’arrestation de 21 individus 
soupçonnés de détention de drogues 
et de substances psychotropes, ainsi 
que de 21 autres personnes concernées 
par un mandat d’amener des autorités 
judiciaires. De plus, sept individus ont 

été arrêtés pour possession d’armes 
blanches prohibées. Un individu a été 
interpellé dans une affaire d’escroquerie 
et trois autres ont été arrêtés pour diverses 
infractions. Enfin, 23 infractions routières 
ont été enregistrées, ainsi que trois délits 
de la circulation, avec la saisie de trois 
motos.
Les services de sécurité de la wilaya 
d’Annaba, fermement déterminés à 
garantir la sécurité et la tranquillité des 
citoyens, vont accentuer leurs opérations 
avec la même rigueur et détermination, 
rappelant au passage les numéros 
urgents d’appel 1548, 17, 104 ainsi que 
l’application « Allo Chorta ».

La Caisse nationale des assurances 
sociales des travailleurs salariés  
d’Annaba  connaît de véritables 

mutations dans le domaine des nouvelles 
technologies de l’information et de la 
communication et de l’intégration de 
la culture numérique afin de prendre en 
charge rapidement et de manière efficace 
les préoccupations des assurés sociaux. 
La CNAS  a opté non seulement pour 

les plateformes pour bien prendre en 
charge ses assurés mais vise aussi la 
modernisation et l’aménagement de ses 
antennes.’’
Ainsi  l’allègement des procédures du 
contrôle  figure parmi  les actions prise 
par la CNAS. Selon notre source,  la prise 
en charge des préoccupations des citoyens 
et l’amélioration des conditions d’accueil 
via le réaménagement et la modernisation 
des espaces d’accueil selon les normes, 
la promotion du site Web , l’adoption de 
la politique de portes ouvertes à travers 
l’accueil au quotidien des citoyens et la 
prise en charge de leurs doléances, via 
tous les canaux disponibles, l’installation 
d’un dispositif de contrôle rigoureux 
contre toutes les pratiques négatives 
touchant l’intérêt du citoyen, sont autant 
d’éléments que la CNAS Annaba  a 
retenu dans son plan d’action, visant la 
promotion continue du service public et 
l’amélioration des conditions de prise en 
charge des citoyens, qui demeurent au 
cœur de ses préoccupations.

Alors que la saison estivale  
touche à sa fin, les sinistres  de 
noyade persistentdans la wilaya 

d’Annaba. En effet , profitant du prêche 
de la prière du vendredi, la direction de 
la protection civile de la wilaya d’Annaba 
a animé une conférence au sein de la 
mosquée d’El Chorfa  pour sensibiliser 
les fidèles aux risques de noyades dans les 
rivières, retenues d’eau, barrages et autres 
étangs, d’eau, particulièrement durant les 
journées de canicule
Cette initiative, organisée par la cellule 
d’information et de la communication 
de la protection civile, vise à sensibiliser 
les parents à l’effet d’interdire à leurs 
enfants la baignade dans les points 
d’eau dangereux. Tout comme les 
agriculteurs possédant des réserves d’eau 
pour l’irrigation qui ont été sommés 
de les clôturer pour éviter aux enfants 
d’y pénétrer. L’objectif assigné à cette 
formule de sensibilisation est de protéger 
les vies humaines et les biens. Ce travail 
de prévention, vise à réduire le nombre de 
décès enregistré chaque saison estivale, et 
inculquer, en outre, aux jeunes une culture 

préventive susceptible de préserver leur 
vie. Notons aussi que la wilaya d’Annaba 
enregistre à chaque saison estivale des 
accidents et des noyades très fréquents 
dans les bassins et plans d’eau auxquels 
recourent les enfants et adolescents pour 
se rafraîchir. 

Dans le cadre du renforcement 
du travail d’équipe et de la 
communication entre les 

différents parties  de l’administration, 
une séance de travail fructueusea eu lieu 
entre les bibliothécaires et la directrice 
de la bibliothèque principale‘’Barkat 
Slimane’’.  Cette session arrive à un 
moment crucial, car les discussions ont 
porté sur la vision de la nouvelle directrice   
de la bibliothèque, qui vise à opérer un 
changement qualitatif dans les services 
fournis aux usagers.
 Au cours de cette séance de travail, la 
directrice entend mettre en place une série 
d’actions pour une nouvelle stratégie qui 
vise à renforcer les activités culturelles et 
intellectuelles, soulignant l’importance 
d’élargir le cercle des événements pour 
inclure tous les segments de la société.  
L’organisation de l’ouverture de la saison 

culturelle 2024/2025 a également été 
discutée, les participants ont fait part 
de leurs propositions pour rendre cet 
événement plus attractif et interactif.
 Lors de cette session, il a été souligné 
l’importance des ateliers éducatifs 
et créatifs qui seront organisés, et 
visent à développer les compétences 
des participants et à améliorer la 
communication culturelle.  L’échange de 
discussion a été enrichissant, car chacun 
a émis des avis et des idées, reflétant 
l’esprit de coopération et de créativité qui 
règne dans l’environnement de travail. 
La réunion s’est achevée dans un esprit 
positif, soulignant la nécessité du travail 
d’équipe pour atteindre des objectifs 
communs, en prévision d’une saison 
culturelle pleine de succès et riche en 
innovations.

S.Y

Sihem Ferdjallah

Imen.B
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PRÉPARATIFS POUR LA CAMPAGNE DE SEMIS 2024-2025 :    
La CCLS d’Annaba s’active 

Dans le cadre des 
préparatifs pour la 
campagne de semis et 

de labours de la saison 2024-
2025, la coopérative des céréales 
et des légumes secs d’Annaba 
CCLS, poursuit ses efforts 
pour répondre aux besoins des 
agriculteurs. Un des aspects 
clés de cette initiative est la 
réception continue des engrais 

phosphatés (profonds), destinés 
aux différents partenaires 
agricoles. 
En parallèle, la coopérative 
assure également la 
disponibilité de semences de 
qualité, comprenant du blé 
dur, du blé tendre et de l’orge. 
Ces semences certifiées sont 
sélectionnées pour garantir un 
rendement optimal, dans le 
respect des normes de qualité. 

Cette initiative vise à soutenir 
les agriculteurs dans leurs efforts 
pour maximiser les rendements 
et assurer une production durable 
et rentable. La coopération entre 
la coopérative et les agriculteurs 
est essentielle pour garantir le 
succès de la prochaine saison 
agricole 2024/2025, contribuant 
ainsi à la sécurité alimentaire 
de la région et du pays dans son 
ensemble.

S.Y

ANNABA / SOCIAL     
La direction de l’action sociale  multiplie les sorties  sur 

terrain au profit des SDF

Comme à son habitude, 
la direction de l´action 
sociale (DASS) de la 

wilaya d’Annaba est à pied 
d’œuvre dans le but de rendre 
le sourire aux plus démunis, 
notamment les SDF. En effet, 
la Direction de l’action sociale 
et de la solidarité de la wilaya 
d’Annaba  en collaboration 

avec les services de sécurité, la 
protection civile et le Croissant 
Rouge Algérien ainsi que 
l’Hôpital psychiatrique Er-Razi 
Annaba, 
ont organisé avant hier des sorties 
pour distribuer des dizaines de  
repas chaud et des habits  aux 
SDF nécessiteux et aux plus 
vulnérables. Cette opération, 
qui s’inscrit dans le cadre de la 

prise en charge des personnes 
sans abri (SDF), vise surtout 
à prévenir contre d’éventuels 
accidents durant la nuit. Plusieurs 
quartiers et artères de la ville 
ont été parcourus, notamment 
au centre-ville, où l’on note 
une forte présence de SDF. En 
plus de repas, ces équipes ont 
distribué également des effets 
vestimentaires  et autres effets 

aux SDF, parmi ceux-ci des 
femmes avec des enfants en bas 
âge. En sachant que tous les 
moyens  ont été mis en place 
pour la réussite de ces actions 
humanitaires, ces initiatives 
démontrent, une fois de plus, 
la solidarité des institutions ; 
envers ceux qui en ont besoin 
particulièrement en cette période 
si difficile.

Imen.B

ANNABA / CELLULE D’ÉCOUTE ET DE PRÉVENTION ‘’SANTÉ DES JEUNES’’     
‘’Septembre rouge’’ : Le mois de sensibilisation aux 

cancers du sang

Le mois de septembre et 
celui de la sensibilisation 
aux cancers du sang, la 

cellule d’écoute et prévention 
santé des jeunes de la wilaya 
d’Annaba a lancé une campagne 
de sensibilisation et de prévention  
a travers les réseaux sociaux 
durant le mois de septembre  
pour se mobiliser, s’informer, 
faire connaître et reconnaître 
ces maladies. Dans ce cadre, 
la cellule d’écoute relevant de 
la DJS a révélé que chaque 
année, les cancers du sang, 

dits hématologiques, touchent 
environ 1.24 million de personnes 
dans le monde. Chaque année, 
une campagne  est organisée 
dédiée à la sensibilisation aux 
cancers du sang, sous le slogan 
‘’Opération septembre rouge’’. 
Les cancers du sang touchent les 
hommes comme les femmes de 
tous âges, mais ces cancers sont 
plus fréquents chez les enfants 
et les jeunes adultes, et chez 
les personnes âgées. Parmi les 
cancers pédiatriques, les plus 
fréquents sont effectivement les 
leucémies et les lymphomes, 

avec les tumeurs du système 
nerveux central. Au total, il 
existe une multitude de cancers 
du sang, tous très différents en 
fonction des cellules touchées, 
des symptômes et du pronostic 
pour le patient. L’opération 
‘’Septembre rouge’’ a pour 
objectif de consacrer un mois 
à la sensibilisation sur ces 
cancers, beaucoup moins connus 
et médiatisés que les cancers 
touchant des organes solides, 
comme le cancer du foie, le 
cancer du sein ou le cancer de la 
prostate.

Imen.B

ANNABA / SOCIÉTÉ :     
Où sont les espaces de divertissements pour les enfants ?

Des espaces de loisirs 
pour enfants ont  été 
créés   dans quelques 

cités,  réalisés soit disant  sous 
forme de parc de jeux, cet 
ensemble comprend   plusieurs  
sortes d’attractions. Cette aire 
de jeux  vient pour  “combler 
un vide en matière d’espaces 
de divertissement pour les tout-
petits”,  Ces   espaces  sont  
chaque jour pris d’assaut par 
une nuée d’enfants. Cependant, 
la qualité de ces sites laisse 
à désirer et constitue non 
seulement un danger pour les 

enfants car certains accessoires 
sont hors normes comme 
celui de la Cité Safsaf mais 
aussi de toutes les communes 
d’Annaba. C’est probablement 
la commune d’El Hadjar qui  
détient la triste palme, en 
matière d’absence d’aires de 
détente et de loisirs.  De ce 
fait, elle est considérée comme 
la plus recalée. Les élus  ont 
songé à prendre une initiative 
qui puisse apporter une bouffée 
d’oxygène  aux Hadjari , et de 
proposer la création d’un centre 
de détente et de convivialité 
d’envergure. La population de la 
commune, souffre affreusement 

de l’inexistence d’espaces de 
détente et de places publiques 
appropriées pour les familles 
qui restent cloîtrées chez elles, 
hiver comme été. Il suffit de 
faire un petit détour à El Hadjar, 
pour se rendre compte de cette 
désolante réalité. D’autres 
localités également souffrent 
de ce manque d’aires de jeux 
ce qui amène les enfants à 
s’orienter vers les cybercafés 
pour s’adonner à des jeux 
devant les écrans mais ce n’est 
pas donné à tous les enfants  
sachant qu’il y a ceux qui n’ont 
pas les moyens financiers pour 
se le permettre.  Les autorités 

locales devraient accorder 
une attention particulière à 

ces bambins  en activant la 
réalisation des projets en cours. 

Sihem Ferdjallah



En Chine, le typhon Yagi touche terre sur l’île de Hainan, 
plus de 400 000 personnes évacuées

Au Kenya, la mort de la marathonienne Rebecca Cheptegei 
ravive le débat sur les violences conjugales

Ce supertyphon pourrait 
être la plus forte 
tempête à frapper la côte 

méridionale du pays depuis une 
décennie, selon les autorités. 
Plusieurs sites touristiques ont été 
fermés, et des restrictions mises 
en place pour les automobilistes, 
selon le monde fr. 
Le supertyphon Yagi a touché 
terre, vendredi 6 septembre, sur 
l’île de Hainan, au sud de la Chine, 
où près de 420 000 personnes ont 
été évacuées. Accompagné de 
fortes précipitations, le typhon et 
ses vents à 234 km/h pourraient 
entraîner des dégâts dévastateurs 
dans cette île qui est une 
destination touristique populaire, 
connue pour ses plages de sable 
et ses hôtels de luxe.
Yagi a tué au moins 13 personnes 
aux Philippines cette semaine, 
alors qu’il était encore classé 
comme tempête tropicale. Il a 

provoqué des inondations et des 
glissements de terrain sur l’île 
principale de Luçon avant de se 
transformer en super typhon au 
cours des derniers jours.
Les autorités chinoises 
s’attendent à ce que Yagi soit la 
plus forte tempête à frapper la côte 
méridionale du pays depuis une 
décennie. Par mesure préventive, 

plusieurs sites touristiques ont 
été provisoirement fermés et des 
restrictions mises en place pour 
les automobilistes, a rapporté 
l’agence de presse officielle 
Chine nouvelle.
Le ministère des ressources en 
eau chinois avait porté jeudi au 
troisième plus haut niveau le 
dispositif d’urgence mis en place 

pour faire face aux inondations 
à Hainan, mais aussi dans la 
province voisine du Guangdong.
Le Vietnam en alerte
Yagi est passé, dans la nuit de 
jeudi à vendredi, à moins de 
400 kilomètres de Hongkong, 
entraînant de fortes précipitations. 
La Bourse de Hongkong a été 
suspendue vendredi, les écoles 
sont fermées et les transports 
publics subissent des restrictions. 
Les autorités ont fait savoir 
que trois personnes avaient été 
blessées, mais que les dégâts 
avaient été limités. De fortes 
pluies  se sont abattues sur la ville 
vendredi.
Après le sud de la Chine, Yagi 
doit poursuivre sa route vers le 
Vietnam, où il devrait frapper 
samedi les régions du Nord et 
du Centre-Nord, autour de la 
célèbre baie d’Along, classée 
au patrimoine de l’Unesco. Des 

dizaines de milliers de personnes 
seront évacuées vers des zones 
plus sûres dans les provinces 
de Hai Phong et de Thai Binh 
vendredi, ont annoncé les 
autorités locales.
« Il s’agira du typhon le plus 
puissant [à toucher le nord du 
Vietnam] depuis vingt ans », a 
déclaré jeudi Pham Duc Luan, 
chef de l’autorité chargée de la 
gestion des digues. Plus de 457 
000 militaires ont été mobilisés 
par le département de secours 
et de sauvetage du ministère 
de la défense. Les autorités ont 
également demandé à quelque 
50 000 bateaux de pêche de se 
mettre à l’abri. Elles ont annoncé 
leur intention de fermer samedi, 
pendant plusieurs heures, quatre 
aéroports du nord du pays, dont 
l’aéroport international Noi Bai 
de Hanoï, la capitale.

La coureuse de fond 
ougandaise, qui a participé 
aux Jeux olympiques de 

Paris, a été brûlée vive par un 
ex-compagnon, dimanche 1ᵉʳ 
septembre, au Kenya. Elle a 
succombé à ses blessures, jeudi 
matin, selon le mondefr. 
Le monde de l’athlétisme est en 
deuil. Moins d’un mois après 
sa participation au marathon 
des Jeux olympiques de Paris, 
qu’elle a terminé à la quarante-
quatrième place, l’athlète 
ougandaise Rebecca Cheptegei 
est morte, jeudi 5 septembre. 
Quatre jours plus tôt, son ex-
compagnon l’avait aspergée 
d’essence avant de déclencher le 
feu. Brûlée à plus de 80 %, elle 
a succombé à ses blessures. La 
coureuse de 33 ans se trouvait 
depuis dimanche dans un état 

critique, à l’hôpital d’Eldoret, 
dans l’ouest du Kenya. « Tous 
ses organes ont cessé [de 
fonctionner] la nuit dernière 
», a confirmé à l’Agence 
France-Presse, sous couvert de 
l’anonymat, un médecin du Moi 
Teaching and Referral Hospital. 
L’établissement s’apprêtait à 
évacuer la coureuse vers une 
structure de la capitale, Nairobi, 
jeudi.
« Nous avons appris le triste 
décès de notre athlète olympique 
Rebecca Cheptegei, à la suite 
d’une violente agression de son 
petit ami. Que son âme repose 
en paix. Nous condamnons 
fermement la violence contre 
les femmes », a déclaré le 
président du Comité olympique 
ougandais, Donald Rukare, dans 
un message sur X.

De retour de Paris il y a deux 
semaines, la marathonienne se 
trouvait le 1er septembre, comme 
tous les dimanches, à l’église du 
village d’Endebess, une localité 
kényane proche de la frontière 
ougandaise, accompagnée de ses 
deux filles. D’après un rapport 
de police, son ex-compagnon, 
Dickson NdiemaMarangach, en 
aurait profité pour s’introduire 
dans sa maison. L’homme 
aurait arrosé d’essence son ex-
compagne à son retour de la 
messe et mis le feu, la laissant 
pour morte. A l’heure actuelle, 
le suspect se trouve en soins 
intensifs à l’hôpital d’Eldoret. 
Son corps a été brûlé à 30 % 
dans l’agression.
Le milieu de l’athlétisme 
touché par les violences
Le rapport de police les 

présente comme « un couple 
qui avait constamment des 
disputes familiales ». Selon 
certains coéquipiers de l’équipe 
olympique ougandaise, cités 
dans la presse régionale, 
Dickson NdiemaMarangach 
harcelait et menaçait l’athlète à 

propos d’un différend financier 
et d’un litige foncier. La police 
kényane enquêtait à ce sujet. 
Dans le cadre de cette affaire, la 
coureuse de fond était attendue 
par un commissaire, lundi 2 
septembre, pour présenter ses 
titres de propriété.

Ko Wen-je, président 
d’un parti charnière au 
parlement, est la deuxième 

personnalité politique arrêtée en 
deux mois. Commentateurs et 
opposants dénoncent une justice 
partiale, selon le monde fr. 
Le leader du Parti populaire 
taïwanais (TPP), devenu l’arbitre 
de la vie politique taïwanaise 
depuis les élections présidentielles 
et législatives de janvier, a été placé 
en détention, jeudi 5 septembre, 
dans une enquête pour corruption. 
Ko Wen-je, un ex-maire de Taipei 
qui a obtenu un quart des voix 
lors de la présidentielle, est la 

deuxième personnalité politique 
majeure sous enquête depuis 
l’investiture, en mai, de Lai Ching-
te à la tête de l’île, donnant lieu à 
des accusations de règlements de 
comptes politiques.
Les enquêteurs suspectent M. 
Ko d’avoir profité, lorsqu’il 
dirigeait la capitale (2014-2022), 
des largesses d’un promoteur 
immobilier qui a obtenu 
l’extension du ratio de mètres 
carrés d’étages constructible 
par rapport à l’emprise au sol 
d’un centre commercial en 
rénovation, dont la valeur a ainsi 
considérablement augmenté.

Après une première carrière de 
chirurgien spécialiste des greffes, 
Ko Wen-je, que ses partisans 
surnomment « professeur Ko 
», est devenu un politicien 
habile aimant se positionner en 
outsider. Durant la campagne 
présidentielle, le fondateur du TPP 
a su profiter de l’usure au pouvoir 
du Parti démocrate progressiste 
(DPP) dont est issu Lai Ching-te et 
parler de problèmes très concrets, 
comme les loyers trop hauts et les 
salaires trop bas.
Son arrestation suit celle, en juillet, 
d’une figure du DPP, le même 
parti que le président, mais qui 

n’avait pas soutenu ce dernier par 
le passé et qui peut être considéré 
comme un concurrent potentiel à 
l’issue de ce mandat. Cheng Wen-
tsan, qui a été brièvement vice-
premier ministre avant de prendre 
la direction d’une institution semi-
officielle centrale dans la gestion 
des relations avec la Chine, la 
Fondation des échanges du détroit, 
est suspecté de corruption dans la 
délimitation de parcelles de terrain 
quand il était maire de la ville de 
Taoyuan, qui jouxte la capitale.
Parlement d’opposition
Même si le pouvoir judiciaire 
taïwanais est censé être 

indépendant, les commentateurs 
politiques et les opposants au 
président Lai suspectent des 
enquêtes opportunes contre des 
ennemis pour souligner la lutte 
contre la corruption et détourner 
l’attention après des premiers 
mois de présidence tendus. M. 
Lai est accusé par une partie de 
la classe politique de contribuer 
à la dégradation du climat avec 
la Chine en lui tenant tête de 
manière plus affirmée que sa 
prédécesseure, avec, en retour, 
une multiplication des exercices 
militaires chinois autour de l’île.
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La guerre à Gaza entre dans son 12e mois 
sans signe de répit

Zelensky réclame “plus d’armes” à ses alliés 
pour repousser la Russie

A Gaza, course pour la vaccination 
des enfants contre la polio

Atterrissage 
d’urgence d’un 
avion indien en 

Turquie après une 
alerte à la bombe

La guerre dans la bande 
de Gaza entre Israël et 
le Hamas palestinien 

est entrée dans son 12e mois 
sans signe de répit dans les 
bombardements meurtriers 
israéliens et sans espoir d’une 
trêve rapide ou d’une libération 
des otages , selon Arabenews.
Au lendemain de la mort d’une 
militante américano-turque en 
Cisjordanie, territoire palestinien 
occupé par Israël depuis 1967 
et où les violences ont flambé 

depuis le début de la guerre à 
Gaza, sa famille a accusé l’armée 
israélienne de l’avoir tuée par 
balle et réclamé une “enquête 
indépendante”.
Déclenchée par une attaque sans 
précédent du Hamas contre Israël 
le 7 octobre, la guerre à Gaza a fait 
des dizaines de milliers de morts 
dans le territoire palestinien, où 
sont assiégés quelque 2,4 millions 
d’habitants, et provoqué un 
désastre humanitaire et sanitaire.
“Onze mois. Assez. Personne 

ne peut plus supporter cela. 
L’humanité doit l’emporter. 
Cessez-le-feu maintenant!”, a 
écrit sur X  le chef de l’agence 
de l’ONU pour les réfugiés 
palestiniens (Unrwa), Philippe 
Lazzarini.
Malgré les multiples tentatives 
des médiateurs internationaux 
-Etats-Unis, Qatar, Egypte- et 
les pressions pour obtenir un 
cessez-le-feu et une libération des 
otages israéliens, les belligérants 
restent inflexibles et s’accusent 
mutuellement de bloquer tout 
accord.
Avant l’aube et tôt le matin, 
plusieurs frappes aériennes et des 
bombardements à l’artillerie ont 
secoué le territoire palestinien 
dévasté, selon des journalistes de 
l’AFP sur place.
Au moins 16 Palestiniens ont péri 
dont des femmes et des enfants à 
Jabalia et Gaza-Ville (nord) ainsi 
qu’à Nousseirat et Bureij (centre), 
ont indiqué témoins et secouristes.
A Jabalia, une tente de fortune 

installée à l’école Halima Al-
Saadiya abritant des déplacés, a 
été touchée, selon des témoins.
“Il y a entre 3.000 et 3.500 
personnes dans cette école. Nous 
dormions quand soudain un 
missile est tombé sur nous. Nous 
nous sommes réveillés terrifiés. 
Nous avons trouvé des martyrs, 
dont des femmes et des enfants”, 
a déclaré un témoin, Ahmed 
AbdRabbo.
Traces de sang sur un matelas 
ou au sol, affaires détruites ou 
éparpillées, la tente a été incendiée, 
selon des images de l’AFP. Dans 
un hôpital proche, une vieille 
femme attend anxieusement des 
informations sur ses proches, 
d’autres Palestiniens couvrent le 
corps d’une victime.
A l’hôpital des Martyrs d’Al-
Aqsa à Deir el-Balah (centre), 
des Palestiniens pleurent devant 
les corps de cinq proches tués à 
Nousseirat et enveloppés dans des 
couvertures ensanglantées.

Le président ukrainien VolodymyrZelensky a réclamé “plus 
d’armes” à ses alliés réunis en Allemagne et l’autorisation d’utiliser 
des missiles longue portée pour frapper la Russie à un moment où 

Moscou progresse sur le front est.
“Nous avons besoin de plus d’armes pour repousser les forces russes de 
notre pays, en particulier dans la région de Donetsk”, à l’est, a déclaré le 
dirigeant ukrainien lors de la réunion des soutiens internationaux de Kiev 
sur la base aérienne américaine de Ramstein, dans l’ouest de l’Allemagne.
“Le monde dispose de suffisamment de systèmes de défense aérienne pour 
garantir que la terreur russe n’ait pas de résultat”, a-t-il ajouté, alors que 
Moscou multiplie ses pilonnages meurtriers comme récemment sur un 
institut militaire à Poltava, dans le centre de l’Ukraine, qui a fait au moins 
55 morts.
Il a réitéré sa demande de pouvoir utiliser les armes à longue portée 
fournies par ses partenaires “non seulement sur le territoire occupé de 
l’Ukraine, mais aussi sur le territoire russe”.
Ses alliés, dont ses deux principaux fournisseurs américain et allemand, 
ont bien donné leur aval pour frapper sous certaines conditions, avec 

certains de leurs armements, des cibles sur le sol russe, mais ils rechignent 
à le généraliser par crainte d’une escalade avec Moscou, qui agite 
régulièrement la menace nucléaire.
Interrogé à Ramstein, le ministre allemand de la Défense Boris Pistorius a 
affirmé que la position de Berlin à cet égard était inchangée.

Tête en arrière, bouche 
ouverte: à Khan Younès, 
dans le sud de la bande de 

Gaza, dévastée par onze mois de 
guerre, des enfants reçoivent une 
dose de vaccin antipolio, dans le 
cadre de la deuxième phase d’une 
campagne de vaccination lancée 
jeudi , selon Arabenews.
“J’ai été vacciné”, lancent cinq 
enfants brandissant fièrement un 
petit doigt marqué à l’encre comme 
preuve.
Le ministère de la Santé de Gaza 
avait rapporté le mois dernier un 
premier cas de polio en 25 ans dans 
le territoire palestinien ravagé par 
la guerre entre Israël et le Hamas et 
en proie à un désastre humanitaire.
Dans les camps de déplacés, les 
écoles transformées en abris et les 
centres de santé, des parents sont 
venus avec leurs enfants - du plus 

jeune âge aux adolescents - pour 
leur faire administrer le vaccin par 
voie buccale.
“Je vis dans une tente qui se trouve 
près d’eaux usées, où il y a de 
sérieux problèmes de maladies 
contagieuses”, décrit à l’AFP 
AmaniAshour, 37 ans, venu faire 
vacciner son fils Abdelrahmane, 
âgé d’un an.
Comme presque tous les habitants 
de la bande de Gaza, la famille a 
été déplacée au moins une fois et 
a trouvé refuge dans le quartier al-
Amal de Khan Younès.
Son enfant, comme beaucoup 
d’autres, est tombé malade à cause 
des maladies qui se propagent dans 
les abris de fortune.
Les habitants de Gaza craignent la 
propagation de maladies en raison 
de la surpopulation et l’insalubrité 
dans les camps et abris.

“J’étais inquiète pour mon fils et je 
suis venu le faire vacciner”, affirme 
Safaa al-Balbisi, 34 ans, à propos 
de son fils Yahya, âgé de deux ans.
“La guerre, le manque de propreté, 
la vie sous les tentes et dans les 
rues, ainsi que les problèmes 
d’égouts partout ont contribué à la 
propagation des maladies”.
C’est sur les réseaux sociaux que 
RaafatTouman, 46 ans, a appris 
l’existence de la campagne de 
vaccination. Il est alors venu à 
l’hôpital Nasser de Khan Younès 
avec son fils Adam, 2 ans.
“J’ai décidé de faire vacciner mon 
enfant pour le protéger de (la polio) 
et autres maladies”, avance-t-il.
Des centaines de familles se 
sont rassemblées dans une école 
transformée en abri, en attendant 
Jeudi marque le cinquième jour de 
vaccination contre la polio dans la 

bande de Gaza, et le premier dans 
le sud du territoire palestinien 
assiégé.
Louise Wateridge, porte-parole de 
l’agence des Nations unies pour 
les réfugiés palestiniens (Unrwa), 
a affirmé que l’objectif est de 

vacciner 200.000 enfants contre la 
maladie au cours de cette phase.
Jusqu’à présent, la campagne de 
vaccination se déroule comme 
prévu, a déclaré MajdiDaher, 
chargé de la campagne antipolio au 
sein du ministère de la Santé.

Un avion de la compagnie indienne 
Vistara avec 247 personnes à bord 

a effectué vendredi un atterrissage 
d’urgence dans l’Est de la Turquie en 
raison d’une alerte à la bombe, ont 
indiqué la compagnie et les autorités 
locales.
“Le vol UK27 reliant Mumbai à 
Francfort (BOM-FRA) a été détourné 
vers la Turquie (aéroport d’Erzurum) 
pour des raisons de sécurité”, a indiqué 
la compagnie aérienne indienne sur le 
réseau social X.
Cité par les médias turcs, le 
gouverneur de la province d’Erzurum, 
Mustafa Çiftçi, a indiqué que 247 
passagers et membres d’équipage 
se trouvaient à bord de l’avion, et 
annoncé l’interruption temporaire des 
décollages et atterrissages à l’aéroport 
d’Erzurum.
Les passagers ont été extraits de 
l’appareil et fouillés un à un avant d’être 
conduits à l’intérieur de l’aéroport, et 
une équipe de démineurs a été dépêchée 
pour inspecter l’intérieur de l’avion 
et les bagages en soute, a précisé le 
gouverneur.
Au cours du vol, “un des passagers 
a écrit sur une serviette qu’il y avait 
une bombe dans l’avion”, avant que 
l’équipage ne soit prévenu et décide 
d’opérer un atterrissage d’urgence, a 
ajouté M. Çiftçi.
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Ramy Bensebaïni, l’élément 
central

Mercato :
Youcef Atal reçoit une offre 

d’un géant du Qatar

EN :
Mahrez et Aouar forfaits à leur tour

Après avoir manqué le 
rassemblement de juin en 
raison d’une blessure au genou 

(entorse du ligaments) qu’il avait 
contractée en marge du stage de mars 
face à la Bolivie, Ramy Bensebaïni 
fait son retour en sélection pour la date 
FIFA de septembre. Titularisé contre 
la Guinée équatoriale jeudi dernier, le 
défenseur a montré beaucoup de solidité 
avec une qualité de relance qui rassurent 
son état de forme. 
L’axe des Verts a paru plus stable avec 
le retour dans le onze de Bensebaïni. 
Lors du duel ayant mis aux prises El 
Khadra au Nzalang Nacional avant-
hier au stade Miloud Hadefi (Oran), le 
pensionnaire du Borussia Dortmund a 
livré une partie très propre.

6 duels remportés sur 7 plus 
une passe D

D’ailleurs, cela a coïncidé avec le 
premier clean sheet de l’ère Vladimir 
Petkovic. En effet, lors des 4 
précédentes sorties, la défense a craqué 
à chaque fois. Pour la sortie de jeudi, le 
verrou a tenu bon. Et on peut penser que 
la contribution de Bensebaïni n’est pas 
négligeable.
L’enfant de Constantine a été costaud 
(6 duels gagnés sur 7 livrés). Il a aussi 
fait 2 interceptions et contré un tir 
adverse. On n’oubliera pas sa qualité de 
relance et aussi sa faculté à trouver la 
profondeur. D’ailleurs, on peut relever 
qu’il était l’auteur de la passe décisive 
pour Amine Gouiri sur le second but 
des Verts. Somme toute, Bensebaïni 
était l’un des meilleurs joueurs face aux 
Equato-Guinéens. Quand on connaît la 
qualité du footballeur, cela ne peut être 
étonnant.

Le dossier Youcef Atal a été au cœur 
de nombreuses discussions cet été, 
notamment avec l’Olympique de 

Marseille. Un transfert vers le club phocéen 
semblait en bonne voie, mais l’affaire 
a été perturbée par des controverses et 
des considérations politiques. En amont, 
d’autres voies se sont présentées pour le 
défenseur algérien, dont celle d’Al-Sadd, 
qui a récemment formulé une offre pour 
s’offrir les services de l’international 
algérien.
Le maire de Marseille, Benoît Payan, 
s’était publiquement exprimé contre la 
venue du joueur, soulevant des inquiétudes 
quant à des accusations antisémites 
ayant visé Atal. Le président de l’OM, 
Pablo Longoria, avait par ailleurs abordé 
l’affaire avec un discours axé sur l’unité 
et les valeurs sociales du club, ses propos 
laissaient peu de place à un transfert du 
joueur, et ce, malgré le forcing fait par le 
coach Roberto De Zerbi, ainsi que Mehdi 
Benatia, conseiller sportif du club.

Cette situation a contraint Atal à explorer 
d’autres options, notamment au Moyen-
Orient. L’offre d’Al-Sadd apparaît ainsi 
comme une alternative sérieuse pour le 
joueur de 27 ans. Le club qatari, qui a 
connu de grands succès avec Baghdad 
Bounedjah, pourrait offrir à Atal la 
possibilité d’enfin retrouver un club, 
après la fin de son contrat avec Adana 
Demirspor le 30 juin dernier.
Une décision imminente
Avec cette offre sur la table, Atal se trouve 
à un tournant décisif de sa carrière. Alors 
qu’il aurait espéré un retour en Ligue 1, 
notamment à l’OM, la complexité de son 
dossier pourrait le pousser à se tourner 
vers le Golfe. La proposition du champion 
en titre de la Qatar Stars League pourrait 
ainsi offrir à l’Algérien la stabilité dont il 
a besoin pour poursuivre sa carrière, après 
une saison 2023/2024 compliquée, durant 
la quelle il a été confronté à la justice 
française sous les couleurs de l’OGC 
Nice.

Après l’annonce du 
forfait de Mohamed 
Amoura et Rayan Ait 

Nouri pour le prochain match 
des Fennecs, Riyad Mahrez et 
Houssem Aouar quittent à leur 
tour le stage des Fennecs !
Suite à sa victoire face à 
la Guinée équatoriale le 5 
septembre dernier (2-0), l’équipe 
nationale d’Algérie doit faire 
face à de nouvelles absences 
importantes. Ce samedi après-
midi, la Fédération algérienne 
de football (FAF) a annoncé 
via un communiqué que Riyad 
Mahrez et Houssem Aouar ne 
participeront pas au prochain 
match amical contre le Liberia 
pour des raisons médicales. Les 
deux joueurs ont quitté le Centre 
Technique National (CTN) de 
Sidi Moussa, où ils étaient en 
stage avec leurs compatriotes.
Cette décision intervient après 
les forfaits de Mohamed Amine 
Amoura et Rayan Aït Nouri, 
qui avaient eux aussi été libérés 

plus tôt. Le sélectionneur 
Vladimir Petkovic a décidé de 
ne pas remplacer l’attaquant 
et le latéral gauche, en faisant 
confiance à des alternatives 
déjà présentes dans l’effectif, 
comme Naoufel Khacef pour le 
poste de défenseur gauche, ainsi 
que des options offensives déjà 
disponibles.
Houssem Aouar, qui avait 
disputé un excellent match face à 
la Guinée équatoriale, a marqué 
l’un des deux buts algériens, 
signant ainsi une belle prestation 
dans ce match de qualification 
pour la CAN2025. De son côté, 
Riyad Mahrez faisait son grand 
retour en sélection après avoir 
manqué les deux précédents 
stages en mars et en juin.
Le match contre le Liberia, 
qui aura lieu sans ces cadres, 
sera donc une occasion pour 
Petkovic de tester de nouvelles 
options et d’offrir du temps de 
jeu à certains éléments, en vue 
des prochaines échéances.
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Le Real Madrid frappé de plein fouet par le virus FIFA

Barça :
Les louanges de Pedri envers Hansi Flick

Premier League
Coup de tonnerre à Chelsea

D’ores et déjà privé 
de nombreux 
cadres, le Real 

Madrid vit actuellement une 
véritable hécatombe et la trêve 
internationale n’arrange rien aux 
affaires de la Casa Blanca. Au 
tour d’Arda Güler de rejoindre 
l’infirmerie surchargée des 
Merengues…
Le virus FIFA n’en finit plus de 
frapper la capitale espagnole. 
Orphelin de plusieurs cadres, à 
l’instar d’Aurélien Tchouaméni, 
Eduardo Camavinga ou encore 
Jude Bellingham, le Real Madrid 
va continuer d’observer la trêve 
internationale avec une angoisse 
certaine. Et pour cause. Après 
les blessures de Dani Ceballos, 
victime d’une grosse entorse à 
la cheville, Jesus Vallejo, touché 
musculairement, ou encore 
Eder Militão, blessé lors d’un 

entraînement avec sa sélection 
à quelques heures d’affronter 
l’Équateur, la Casa Blanca a 
appris une énième mauvaise 
nouvelle.
Vendredi soir, Arda Güler a, lui 
aussi, été contraint de sortir sur 
blessure lors du match nul (0-0) 

concédé par la Turquie face au 
Pays de Galles dans le cadre de 
la Ligue des Nations. En toute 
fin de match, le jeune talent 
madrilène s’est, en effet, plaint 
du mollet avant de céder sa 
place. Aperçu avec un imposant 
bandage sur son mollet au coup 

de sifflet final, le natif d’Ankara 
pourrait donc se retrouver sur la 
touche au cours des prochaines 
semaines. Si l’international 
turc (13 sélections, 2 buts) 
s’apprête à passer des examens 
complémentaires pour déterminer 
la nature exacte et la gravité de sa 
blessure, cette mauvaise nouvelle 
vient s’ajouter à l’hécatombe 
actuellement traversée par les 
hommes de Carlo Ancelotti.
L’infirmerie du Real Madrid 

est pleine à craquer !
Pour rappel, c’est déjà la 
cinquième blessure de la semaine 
enregistrée par les Madrilènes 
après les forfaits de Ferland 
Mendy, Aurélien Tchouaméni, 
Dani Ceballos et donc Eder 
Militão. De quoi inquiéter les 
pensionnaires du Santiago 
Bernabéu avant la reprise. Par 
ailleurs, contraints de se passer 

des services de David Alaba, 
blessé en décembre dernier et 
qui est attendu pour octobre 
dans le meilleur des cas. Carlo 
Ancelotti ne dispose, à l’heure 
où nous écrivons ces lignes, 
que d’Antonio Rüdiger comme 
seul défenseur central de métier 
encore disponible.
Si Fran Garcia, Daniel Carvajal 
et Lucas Vázquez sont quant à 
eux opérationnels pour occuper 
les côtés, le technicien italien va 
donc très certainement devoir 
trouver des alternatives avant 
d’affronter la Real Sociedad 
le 14 septembre prochain. Une 
chose est sûre, cette hécatombe 
ne va pas manquer de faire 
parler outre-Pyrénées, relançant 
notamment les débats autour du 
calendrier surchargé, souvent 
décrié par les acteurs du football 
ces derniers mois.

Le FC Barcelone réalise un 
sans-faute jusqu’à présent 
en Liga. Avec quatre 

victoires en autant de rencontres, 
le club calatan occupe la tête 
du classement. Performant sur 
les premiers matchs de l’ère 
Hansi Flick, Pedri explique 
aimer travailler sous les ordres 
du technicien allemand, dans 
un entretien accordé à Mundo 
Deportivo.
« Il est très accessible, c’est 

un homme qui aime parler aux 
joueurs. En plus d’être sérieux, 
il plaisante, il n’est pas aussi 
sérieux qu’il en a l’air. Il nous 
aide beaucoup, nous les jeunes 
joueurs. Il est toujours à l’écoute 
de nos besoins et c’est agréable. 
Il prend les choses au sérieux 
quand il le faut. Il a cette touche 
de sergent, mais aussi ce brin de 
gentillesse quand il parle aux 
joueurs, a expliqué le milieu de 21 
ans, avant d’expliquer l’impact 

qu’a eu l’Allemand sur son début 
de saison. Je pense que Flick m’a 
aussi transmis cela, jouer sans 
pression, faire ce que je sais faire 
et je me sens beaucoup plus libre. 
Physiquement, on peut aussi voir 
que je suis beaucoup plus apte 
à faire des choses différentes. 
Flick est très doué pour cela, il 
nous donne confiance. » Arrivé 
cet été, l’ancien entraîneur du 
Bayern Munich a visiblement 
conquis Pedri.

Onzième de Premier 
League après trois 
journées, Chelsea 

pourrait vivre une véritable 
révolution dans les semaines 
à venir. Selon les dernières 
informations de la presse 
anglaise, Todd Boehly 
envisagerait de quitter l’ouest de 
Londres…
La fin de l’ère Boehly ? Voici ce 
qui se trame du côté de Stamford 
Bridge. Successeur de l’oligarque 
russe Roman Abramovich en 
mai 2022, après avoir racheté 
Chelsea aux côtés de son 
consortium d’investisseurs pour 
environ 4,5 milliards d’euros, 
l’homme d’affaires américain, 
Todd Boehly, pourrait déjà 
quitter les Blues. Comme révélé 
au sein d’un article paru, ce 
vendredi, dans le média financier 
Bloomberg, les deux principaux 
propriétaires majoritaires de 
Chelsea, Clearlake Capital 
(c’est-à-dire Behdad Eghbali & 
Co) et Todd Boehly, seraient, 
en effet, en train «d’explorer 
des changements», évaluant 
s’ils peuvent potentiellement se 
racheter mutuellement.

Pour rappel, Clearlake possède 
actuellement plus de 60 % du 
club, et la participation réelle 
de Boehly ne comprend qu’un 
tiers du reste (soit environ 13 
%). Mark Walter, un allié de 
Boehly des Dodgers de Los 
Angeles, possède quant à lui un 
autre tiers, tandis que le dernier 
tiers appartient à l’investisseur 
milliardaire Hansjörg Wyss. 
Une répartition qui pourrait 
donc rapidement évoluer. Si 
des sources de Clearlake ont 
rapidement indiqué qu’elles 
n’avaient pas l’intention de 
vendre, son cofondateur Behdad 
Eghbali évaluerait, de son côté, 
la possibilité d’augmenter 
sa participation dans le club 
en rachetant potentiellement 
d’autres parts, y compris celle de 
Boehly.

Le recrutement au coeur 
des divergences…

Comment alors expliquer un 
tel retournement de situation 
? D’après les dernières 
informations de la presse 
anglaise, cette possible issue 
s’expliquerait, en grande partie, 
par la relation conflictuelle entre 

Eghbali et Boehly. Bloomberg 
note ainsi de grosses divergences 
quant à l’orientation générale 
du club, précisant notamment 
«des opinions divergentes sur 
la politique de recrutement de 
Chelsea, la sous-performance 
de l’équipe et l’incapacité à 
progresser dans la construction 
d’un nouveau stade». Une rupture 
remettant alors en jeu l’avenir de 
Chelsea, toujours aussi décevant 
sur le plan sportif malgré les 
investissements conséquents 
effectués au cours des derniers 
mois. A noter, à ce titre, que les 
Blues ont dépensé environ 1,5 
milliard d’euros depuis le départ 

d’Abramovich…
Si plus de 40 joueurs ont ainsi 
posé leur valise du côté de 
Stamford Bridge, les échecs, 
eux, se multiplient et les Blues ne 
parviennent toujours pas à briller 
sur les terrains. Symbole de 
cette impuissance ? Sur les neuf 
joueurs signés lors de la première 
fenêtre de transfert de Clearlake 
à la barre, seuls trois font encore 
partie de l’équipe première. Une 
instabilité chronique également 
visible dans le management. Ces 
derniers mois, Thomas Tuchel, 
Graham Potter, Frank Lampard, 
Mauricio Pochettino et Enzo 
Maresca se sont ainsi succédés. 

En vain. Douzième de Premier 
League lors de l’exercice 2022-
2023 et sixième l’an passé, 
Chelsea a débuté cette nouvelle 
saison avec une défaite, une 
victoire et un match nul. Des 
débuts mitigés, dans la continuité 
de la réalité observée ces derniers 
mois.
«Nous avons besoin de stabilité. 
On a des joueurs de très haut 
niveau et j’espère qu’on pourra 
avoir la patience qu’il faut, ce 
calme, pour que tout se passe 
bien. Nous avons le niveau, nous 
avons juste besoin de stabilité et 
que les entraîneurs et les joueurs 
soient autorisés à travailler 
pour faire quelque chose 
d’important», confiait d’ailleurs, 
à ce titre, Marc Cucurella. Une 
stabilité qui pourrait donc passer 
par le départ de Todd Boehly. 
Une chose est sûre, au cours 
des six derniers mois, l’homme 
d’affaires américain a d’ores et 
déjà pris du recul par rapport 
à la gestion quotidienne du 
club. Eghbali étant désormais 
largement considéré comme 
la figure la plus influente de 
Stamford Bridge…
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En Bref...

Magic Leap One 
 tout ce qu’il faut savoir sur le casque de réalité 

augmentée 

Samsung travaillerait en fait sur des lunettes 
de réalité mixte, selon le PDG de Qualcomm « It’s Glowtime » (C’est le temps 

de briller), annonce la marque à 
la pomme dans la miniature de 
l’événement. Certains d’entre 
nous y verront, peut-être, une 
référence à Apple Intelligence 
et à la version totalement 
remaniée de Siri, dont le design 
va drastiquement évoluer avec 
les prochaines mises à jour 
logicielles.
Nouveau smartphone, nouvelle 
montre connectée, nouveaux 
écouteurs… La keynote 
habituelle du mois de septembre 
promet de nombreuses 
nouveautés du côté de Cupertino, 
mais aussi de potentielles 
surprises.

Où suivre la présentation de 
l’iPhone 16 ?

La keynote débutera à 10 heures 
du matin en Californie, c’est-
à-dire à 19 heures en France 
métropolitaine. Comme à son 
habitude, le géant de la Silicon 
Valley la diffusera en direct via 
sa chaîne YouTube et son site 
Internet, dans la section dédiée 
aux Apple Events.
Il sera également disponible à 
travers l’application Apple TV+ 
accessible via l’ensemble de 
ses appareils. Pour leur part, les 
développeurs pourront visionner 
l’événement directement 
via l’application iOS Apple 
Developer.
Bien entendu, la rédaction de 
Clubic mettra tout en œuvre pour 
vous tenir informé de chaque 
annonce en temps réel.
La star de la keynote sera, sans 
grande surprise, la gamme 
d’iPhone 16. Elle devrait 
comprendre l’iPhone 16, 16 
Plus, ainsi que les iPhone 16 Pro 
et 16 Pro Max. Avec l’iPhone 
15 Pro et l’iPhone 15 Pro Max, 
il s’agira des seuls smartphones 
de la marque capables de prendre 
en charge ses nouvelles capacités 
d’IA. Si des rumeurs annoncent 
l’arrivée prochaine d’un iPhone 
SE 4, celui-ci ne devrait pas 
être mis à l’honneur lors de 
l’événement.
Pour les (presque) 10 ans 
de la montre connectée de 
l’entreprise, l’Apple Watch 
10, qui devrait être renommée 
Apple Watch X, bénéficiera d’un 
design inédit. Au programme, 
un écran plus imposant, et, 
d’après les rumeurs, un cadran 
plus fin. La marque à la pomme 
devrait également présenter 
deux variantes de sa quatrième 
génération d’AirPods, en plus de 
nouveaux AirPods Max, quatre 
ans après le lancement de la 
première version.

Magic Leap vient de débuter la 
commercialisation de son casque 
de réalité augmentée qui coûte 
presque 2.000 euros. On connaît 
enfin tous les détails sur ses 
performances et ce que l’on peut 
faire avec. C’est-à-dire pas grand-
chose pour le moment…
Après des années de 
développement entouré de 
mystère, d’une communication 
plus ou moins habile promettant 
une révolution technologique, 
Magic Leap lance enfin la 
commercialisation de son casque 
de réalité augmentée, le Magic 
Leap One. Il est disponible aux 
États-Unis et seulement dans six 
villes pour l’instant : Chicago, 
Los Angeles, Miami, New York, 
San Francisco et Seattle. Son prix 
: 2.295 dollars (environ 1.980 
euros au cours actuel). L’appareil 
s’adresse prioritairement 
aux développeurs et autres 
professionnels de l’image qui 
voudront découvrir le concept 
et créer des contenus pour la 
plateforme. Les particuliers, 
mêmes fortunés, n’auront pas 
grand-chose à se mettre sous les 

yeux.
L›équipement se compose de trois 
éléments : le casque Lightwear 
qui pèse 325 grammes relié par 
un câble au Lightpack qui est un 
boîtier circulaire de 415 grammes 
que l›on porte accroché à la taille 
et dans lequel se trouve le cœur de 
la machine et enfin une manette 
sans fil. Cette dernière détecte 
six degrés de liberté et procure 
des effets haptiques synchronisés 
aux actions. Le Magic Leap One 
dispose d›une autonomie de trois 
heures et il se recharge via un 
port USB-C. Le son spatialisé 
est diffusé via des haut-parleurs 
logés dans le bandeau et l›on peut 
aussi brancher un casque filaire 
grâce à une prise 3,5 mm.
Le system on a chip Nvidia, dont 
nous avons déjà parlé, est soutenu 
par 8 Go de mémoire vive et 128 
Go de stockage (seulement 95 
Go effectivement disponibles). 
La connectivité est assurée par 
du Wi-Fi (802.11ac/b/g/n) et 
du Bluetooth 4.2. Voilà pour 
les données pratiques. Parlons 
maintenant de ce à quoi peut 

servir le Magic Leap One...
Moins cher que le HoloLens de 
Microsoft
Le casque est livré avec plusieurs 
applications préinstallées, la 
préversion d’un jeu nommé 
Dr. Grordbort’s Invaders 
codéveloppé avec Weta Workshop 
(effets spéciaux du Seigneur 
des Anneaux et d’Avatar) et 
un magasin d’applications 
nommé Magic Leap World. 
Ce sont principalement des 
outils pour appréhender les 
possibilités du système, en 
créant des avatars (Social Suite), 
des écrans interactifs multiples 
(Screens), pour numériser une 
pièce (Abductor). Les seules 
applications un tant soit peu 
ludiques sont Create (peinture 
et création artistique) et Tonandi 
(réalité augmentée musicale créée 
par le groupe Sigur Rós). Il y a 
enfin un navigateur Web nommé 
Helio qui peut prendre en charge 
les contenus en 3D, lorsqu’il y en 
aura.
Le Magic Leap One ne s’adresse 
clairement pas au grand public, 

qu’il s’agisse de l’usage ou de son 
prix. À ce propos, il est bien plus 
élevé que ce qu’avait initialement 
annoncé l’entreprise qui parlait 
d’un tarif équivalent à celui d’un 
smartphone haut de gamme. 
Magic Leap pourra toujours 
rétorquer que son casque est plus 
abordable que le HoloLens de 
Microsoft qui vaut 3.299 euros.
Mais au final, le Magic Leap One 
est-il oui ou non aussi prometteur 
qu›il le laissait entendre ? 
Quelques journalistes ont pu 
essayer le produit quelque temps 
avant sa sortie. Ils confirment 
d›emblée le champ de vision 
restreint, certes plus confortable 
que sur le HoloLens, mais 
néanmoins limité. Les effets de 
réalité augmentée s›observent à 
travers une fenêtre superposée 
au monde réel, ce qui réduit 
la sensation d›immersion. En 
revanche, la mise au point sur 
les objets prend en compte 
la profondeur de champ pour 
restituer l›éloignement des objets, 
ce qui ne se fait pas actuellement 
avec la réalité virtuelle.

Coup de théâtre dans 
l’univers de la réalité 
étendue : Samsung 

pourrait bien surprendre son 
monde avec des lunettes 
connectées plutôt qu’un casque 
massif. De quoi relancer la 
course à l’innovation face à 
Apple ?
Alors que les rumeurs allaient 
bon train sur un casque de réalité 
étendue made in Samsung, voilà 
que le géant coréen pourrait bien 
avoir plus d’un tour dans son 
sac. Cristiano Amon, le PDG 
de Qualcomm, vient de lâcher 
une bombe : le projet XR de 
Samsung ne serait autre que des 
lunettes de réalité mixte, bien 
plus compactes. L’avenir de la 
VR/AR se fera donc peut-être 
sans avoir à porter sur son nez un 
casque lourd (comme un certain 
Apple Vision Pro qui peine à 
convaincre) et sans nous faire 
ressembler par la même occasion 
à un requin-marteau.

Des lunettes plutôt qu’un 
casque : le pari de Samsung

Fini le temps des prototypes 
encombrants et des casques 
dignes de Robocop ? Samsung 
semble avoir opté pour la 

discrétion et le pragmatisme. 
Cristiano Amon l’affirme : « 
Ce que j’attends vraiment de 
ce partenariat, c’est que chaque 
personne ayant un téléphone se 
procure des lunettes connectées 
en complément. L’idée, c’est 
qu’on arrive à un stade où porter 
ces lunettes sera aussi naturel 
que des lunettes de vue ou de 
soleil ».
Le projet XR, fruit d›une 
collaboration entre Samsung, 
Google et Qualcomm, reste 
encore teinté de mystère. Mais 
une chose est sûre : ces lunettes 
intelligentes seront étroitement 
liées à nos smartphones. De 
quoi imaginer un écosystème où 
nos téléphones deviendraient le 

cerveau d›accessoires toujours 
plus futuristes.
L’IA au cœur de l’expérience, 

du cloud à nos tempes
Si les détails techniques restent 
flous, Amon lève un coin du 
voile sur l’architecture de ces 
lunettes high-tech. Au menu : 
un processeur Qualcomm, une 
version d’Android spécialement 
conçue pour la réalité étendue, 
mixte et virtuelle et surtout, de 
l’intelligence artificielle à tous 
les étages. « L’IA fonctionnera 
sur l’appareil. Elle fonctionnera 
aussi dans le cloud », précise le 
PDG de Qualcomm.
Cette intégration poussée de l’IA 
laisse entrevoir des possibilités 

plutôt sympathiques. Imaginez 
des lunettes capables d’analyser 
votre environnement en temps 
réel, de vous fournir des 
informations contextuelles, ou 
même de traduire instantanément 
les conversations autour de vous. 
Le tout sans avoir l’air d’un 
cyborg échappé d’un film de 
science-fiction.
Cependant, d’importantes 
zones d’ombre planent sur 
cette entreprise. Récemment, 
un casque VR Samsung équipé 
d’une puce Snapdragon XR2+ 
Gen 2 et de 16 Go de RAM a 
fait une apparition furtive sur 
Geekbench. S’agit-il du même 
projet, ou Samsung joue-t-il sur 
plusieurs tableaux ?
À quoi ressembleront ces 
lunettes ? Quelles seront leurs 
spécifications ? Et surtout, 
parviendront-elles à tenir tête 
à la concurrence ? L›annonce 
un peu nébuleuse de Cristiano 
Amon ne répond absolument pas 
à ces questions, mais prouve bien 
que le géant coréen ne veut pas 
se laisser distancer sur le terrain 
de la VR/AR/XR.
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Le sport permet de 
faire baisser la tension 
artérielle, ce qui réduit 

de fait le risque d’accidents 
vasculaires cérébraux, 
d’insuffisance cardiaque, 
d’infarctus du myocarde et de 
décès d’origine cardiovasculaire. 
Il permet aussi de perdre du 
poids en cas de surcharge 
pondérale. De nombreuses 
études, dont une méta-analyse 
publiée dans la revue médicale 
Annals of Internal Medicine, ont 
montré qu’une activité physique 
régulière pouvait réduire 
significativement la pression 
artérielle systolique (le chiffre 
du haut sur le tensiomètre) et 
diastolique (le chiffre du bas) : 
respectivement de -3,84 mmHg 
et de -2,58 mmHg.
L’activité physique doit bien 
entendu être adaptée au patient 
et d’une durée suffisante. 
Jusqu’à présent, les médecins 
préconisaient de faire au moins 

2h30 d’activité physique 
modérée par semaine (ce qui 
peut faire beaucoup quand 
on n’est pas très sportif). Ces 
recommandations «restent 
indiquées, mais 75 minutes 
d’activité physique vigoureuse 
(1h15) répartie sur trois 
jours peuvent être également 
réalisées en complément d’une 

activité d’intensité faible 
ou modérée (marche lente, 
pétanque, jardinage, activités 
de la vie quotidienne, ndlr)», 
précisent les experts dans leurs 
recommandations.
Concrètement, cela revient à 
faire 3 séances de 25 minutes 
d’activité physique vigoureuse 
par semaine (en alternant 

journée de repos et journée 
d’effort). On entend par «activité 
physique vigoureuse» les 
sports d’endurance dits aussi 
«d’aérobie» comme la marche 
rapide, la marche en côte, la 
course à pied, le vélo, la natation, 
le tennis, l’aérobic...
En cas d’hypertension artérielle 
non contrôlée au repos, les 
sports vigoureux doivent être 
pratiqués avec prudence. Dans 
tous les cas, il est conseillé de 
demander l’avis de son médecin 

avant de pratiquer une activité 

physique. Il évaluera notamment 

le niveau de risque de maladie 

cardiovasculaire auquel vous 

êtes exposé. Selon ce niveau, 

il peut vous faire pratiquer une 

épreuve d’effort (examen qui 

permet d’analyser l’activité du 

cœur lors d’un exercice physique 

soutenu).

La mesure combinée de trois 
biomarqueurs a permis d’établir 
qu’il est possible de prédire, 
jusqu’à trois décennies à 
l’avance, le risque d’accidents 
cardiovasculaires chez les 
femmes. Une simple prise de 
sang alors pourrait détecter ces 
facteurs de risques — simples 
et modifiables — facilitant ainsi 
la mise en place de stratégies 
de prévention et de dépistage 
généralisé.
Selon une étude présentée lors du 
Congrès de la société européenne 
de cardiologie, les risques de 
maladies cardiovasculaires 
pourraient être prédits chez les 
femmes 30 ans en amont. La 
méthode : le dosage du « mauvais 
» cholestérol, des lipoprotéines 
et de la protéine C-réactive. 
Explications.
Prédire un accident vasculaire 
cérébral (AVC) ou un accident 
cardiaque qui pourrait se 
produire des décennies est plus 
tard, c›est possible ? Une récente 
étude démontre que le dosage 
de deux types de graisses, le 
cholestérol LDL (le « mauvais » 
cholestérol) et les lipoprotéines, 
ainsi que celui de la protéine 
C-réactive (CRP) -- marqueur 
de l›inflammation --, permettrait 
de prédire le risque de maladie 
cardiovasculaire chez une 
femme 30 ans plus tard.
Pourquoi ces trois marqueurs ?

Le cholestérol LDL et 
les lipoprotéines sont des 
facteurs de risque de survenue 
d›athérosclérose, maladie 
caractérisée par le dépôt d›une 
plaque composée essentiellement 
de lipides sur la paroi interne 
des artères. Quant à la protéine 
C-réactive, celle-ci joue un 
rôle important dans l›immunité 
innée. Les cellules immunitaires 
s›activent lorsque le corps se 
défend contre une blessure 

et une infection, mais aussi 
lorsque les plaques de graisses 
s›accumulent dans les artères. 
« Cela crée un environnement 
hyperinflammatoire dans 
lequel la plaque peut se former, 
grossir ou même se rompre -- 
et provoquer des événements 
cardiovasculaires », précise dans 
un communiqué le National 
institute of health (États-Unis) 
qui a soutenu la présente étude.
Des femmes suivies depuis 

trente ans, entre 1992 et 1995
Les résultats, présentés lors du 
congrès de la Société européenne 
de cardiologie, ont été publiés le 
31 août dans The New England 
Journal of Medecine.  Les 
chercheurs ont recueilli les 
échantillons sanguins de 27 939 
femmes. Elles ont été suivies 
pendant 30 ans, ont commencé 
l’étude en bonne santé, entre 
1992 et 1995, à un âge moyen 
de 55 ans. Parmi elles, 3 662 
femmes ont été victimes d’un 
accident cardiovasculaire majeur 
-- accident vasculaire cérébral, 
infarctus du myocarde, décès lié 
à une maladie cardiovasculaire... 
Les chercheurs ont voulu 
savoir comment et combien de 
temps auparavant les dosages 
de la CRP, du cholestérol et 
de la lipoprotéine prédisaient, 
seuls ou les trois combinés, ces 
événements.
Ainsi, les femmes ayant les 
niveaux les plus élevés de 
cholestérol LDL présentaient 
un risque associé de maladie 
cardiaque accru de 36 % par 
rapport à celles ayant les niveaux 
les plus bas. Celles ayant les taux 
les plus élevés de lipoprotéines 
présentaient un risque associé 
accru de 33 %, et celles ayant les 
taux les plus élevés de CRP, un 
risque associé accru de 70 %.
De l’importance du dépistage 
précoce et de la prévention 

Lorsque les trois marqueurs 
étaient évalués en même temps, 
les participantes ayant les taux 
les plus élevés présentaient un 
risque associé plus de 1,5 fois 
plus élevé d’accident vasculaire 
cérébral et trois fois plus élevé 
de maladie coronarienne par 
rapport aux femmes ayant les 
taux les plus bas.
Les résultats de cette étude 
prouvent qu’il est possible de 
détecter et surtout de prévenir 
les maladies et accidents 
cardiovasculaires bien en amont 
de l’événement. « Nous ne 
pouvons pas traiter ce que nous ne 
mesurons pas, et nous espérons 
que ces résultats permettront 
d’identifier des moyens encore 
plus précoces de détecter et de 
prévenir les maladies cardiaques 
», a déclaré le Pr Paul M. Ridker, 
auteur de l’étude et directeur 
du Center for Cardiovascular 
Disease Prevention au Brigham 
and Women’s Hospital de Boston 
(États-Unis). Pour la prévention, 
les chercheurs misent sur la 
prévention primaire : activité 
physique régulière, alimentation 
saine, prévention du surpoids et 
de l’obésité, gestion du stress, 
pas d’alcool ni de tabac.

Voici la durée idéale de sport par semaine pour baisser 
sa tension 

Santé des femmes  
un test sanguin pourrait prédire les maladies cardiaques 

30 ans à l’avance
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Dans la famille du linge de 
bain, le gant de toilette 

occupe une place importante. 
Certains ne peuvent d’ailleurs 
pas s’en passer lors de leur 
toilette. Seulement voilà, ce petit 
bout de tissu peut vite devenir 
un véritable nid à bactéries. Pour 
l’utiliser sans abîmer la peau, 
il convient de le laver assez 
fréquemment. Une dermatologue 
nous dévoile la fréquence de 
lavage idéale.
Pas facile de savoir comment 
et à quelle fréquence laver et 
entretenir son linge de lit. C’est 
aussi le cas en ce qui concerne le 
linge de bain. Entre les serviettes 
pour le corps, les tapis de bain, 
les peignoirs, les serviettes en 
microfibre pour les cheveux... 
Pas facile de s’y retrouver. Et, 
contrairement à ce que l’on peut 
imaginer, les microbes et les 
bactéries ne sont pas toujours 
là où on le pense… Les brosses 
à dents, pinceaux à maquillage, 
serviettes de bain ou encore gants 
de toilette sont de véritables nids 
à microbes. C’est la raison pour 
laquelle il faut les entretenir 
méticuleusement pour ne pas 
abîmer notre peau.
Le gant de toilette, on le retrouve 

souvent accroché dans la douche, 
en boule entre deux shampoings 
ou par terre dans un coin de 
la baignoire… Vous l’aurez 
compris, ces conditions sont 
propices à la prolifération des 
bactéries. Seulement voilà, cet 
accessoire doit être correctement 
nettoyé pour garantir la meilleure 
hygiène possible. Encore faut-
il savoir quand et comment 
laver ce linge que l’on utilise au 
quotidien ? Dans une interview 
accordée à Femme Actuelle, la 
dermatologue Nina Roos, nous 
dit tout ce qu’il faut savoir sur 
l’entretien de ce dernier.

Faut-il laver son gant de 
toilette tous les jours ? Une 

dermatologue répond
Pour se laver il y a plusieurs 

teams : ceux qui se lavent avec 
les mains, ceux qui utilisent 
une fleur de douche et ceux qui 
préfèrent se laver avec un gant de 
toilette. Peu importe la matière 
de l’accessoire que vous utilisez 
pour vous nettoyer, en seulement 
quelques jours, il devient 
un véritable nid à bactéries. 
L’humidité et la chaleur 
favorisent la multiplication 
de celles-ci. «Le risque il est 
commun à tous ces objets, c’est 
l’infection cutanée», indique la 
dermatologue. Pour garantir un 
lavage efficace et sans aucun 
risque pour la peau, Nina Roos, 
préconise un lavage des gants de 
toilette tous les 3 à 4 jours pour 
un usage quotidien, sinon un 
lavage une fois par semaine.

Comment bien entretenir un 
gant de toilette ? Les conseils 
d’une dermatologue pour ne 

pas l’abîmer
Pour laver correctement vos gants 
de toilette, Nina Roos, préconise 
le nettoyage en machine à 
laver avec un programme à 
60°. En les nettoyant de cette 
manière, fini les saletés et les 
taches de gras. Le séchage n’est 
pas à négliger, car l’humidité 
favorise la prolifération des 
bactéries. Optez donc pour un 
séchage à plat et à l’air libre si 
vous utilisez un étendoir, sinon 
mettez-les sur votre sèche-
serviettes (c’est la technique 
idéale pour un séchage rapide et 
efficace). Pour toujours avoir un 
gant de toilette propre et prêt à 
l’emploi sous la main, préférez 
2 à 3 modèles identiques : cela 
permet de faire un roulement 
pour les laver correctement et 
sans précipitation. Une fois 
propres, ils doivent être rangés 
dans un endroit sec et fermé à 
l’abri de l’air et de la poussière. 
En prenant soin de ces objets que 
vous utilisez très régulièrement, 
vous prolongerez aussi leur 
durée de vie.

Voici l’astuce pour avoir des 

gants de toilette tout doux
À force de lavages, le linge de 
maison a tendance à devenir 
plus rêche et les gants de toilette 
n’échappent pas à cette règle. 
Pour éviter le pire, la marque 
de linge de maison Carré Blanc 
a dévoilé un guide pour adoucir 
ses serviettes devenues sèches. 
Ces astuces sont aussi valables 
pour les gants de toilette, car 
il s’agit de la même matière. 
La marque conseille plusieurs 
alternatives : sécher son linge de 
bain sur un sèche-serviettes pour 
conserver la souplesse, utiliser 
peu de lessive ou encore de 
remplacer votre adoucissant par 
du vinaigre blanc ou citron afin 
de dissoudre le calcaire (présent 
dans l’eau).
Visage ou corps : est-ce bon de 
se laver avec un gant de toilette ?
«Le gant de toilette est à éviter 
notamment pour les peaux 
sensibles», nous a confié la 
dermatologue, Nina Roos. 
En effet, cela peut davantage 
irriter votre peau. Pour ceux 
qui l’utilisent, n’oubliez pas 
d’hydrater votre peau en sortant 
de la douche à l’aide d’une 
crème nourrissante.

Magnifier ses yeux avec un 
maquillage qui tient toute la 
journée, c’est possible. Faites 
votre choix entre une mine affûtée 
et un pinceau.
Le crayon à yeux et le liner sont 
deux produits de maquillage 
pour les yeux qui diffèrent par 
leur forme, leur application et 
leur résultat final. Le crayon 
à yeux se présente sous forme 
de mine rétractable ou à tailler, 
offrant une texture généralement 
plus douce et crémeuse. Il 
permet une application facile 

et rapide, idéale pour un look 
naturel ou estompé. Le liner, 
quant à lui, est souvent liquide 
ou en gel, avec un pinceau fin 
ou une pointe feutre pour une 
application précise. Il crée des 
lignes plus nettes et définies. Le 
liner a tendance à avoir une plus 
longue tenue que le crayon, mais 
peut demander plus de pratique 
pour une application maîtrisée.

Le crayon, comment ça 
marche?

Avec sa mine à tailler ou 

rétractable, il permet de dessiner 
au plus près des cils un trait 
noir plus ou moins épais. Les 
formules waterproof sont idéales 
pour tenir toute la journée et 
résister à la pluie, aux larmes 
ou encore aux efforts physiques. 
Leur texture est crémeuse : elle 
glisse en douceur sur la peau, 
s’estompe facilement et offre un 
rendu satiné.

C’est pour moi ?
C’est un excellent compromis si 
vous souhaitez soulignez votre 
paupière au ras des cils mais 
que vous ne recherchez pas la 
précision, ou que vous n›êtes pas 

très douée en dessin. Une fois 
appliquée, la matière du crayon 
se floute facilement. Cela permet 
de dissimuler une asymétrie mais 
aussi d’obtenir un effet plus ou 
moins intense selon vos goûts.

Conseils d’application
Une fois déposé sur votre 
paupière, estompez la matière 
au doigt ou avec un petit pinceau 
précis. Si vous souhaitez dessiner 
une virgule en coin externe de 
votre œil, étirez le crayon à l’aide 
d’un pinceau très fin.
Le liner, comment ça marche ?
Son pinceau pointu ou biseauté 
délivre une encre d’un noir 

profond, fluide et waterproof. 
Sur la paupière, le feutre permet 
de dessiner un trait tout en 
finesse et en précision. L’encre 
sèche instantanément et offre 
un résultat mat anti-transfert, 
ni bavure. Elle tient toute la 
journée, voire la soirée.

C’est pour moi ?
Si vous appréciez les maquillages 
haute précision, le liner est fait 
pour vous. Vous pouvez choisir 
de réaliser un trait très fin, 
presque imperceptible, ou plus 
épais pour un look plus rock. 
Attention toutefois : puisqu’il ne 
s’estompe pas et sèche dans la 
seconde, il est réservé aux plus 
expertes.

Conseils d’application
Dessinez la virgule dans le coin 
externe de votre œil à l’aide du 
pinceau. Remontez le long des 
cils supérieurs jusqu’à la moitié 
de votre paupière, au niveau du 
centre de la pupille. En cas de 
raté, trempez un coton-tige dans 
du démaquillant waterproof pour 
effacer et recommencez.

Crayon ou liner  
lequel choisir et comment l’appliquer pour magnifier 

vos yeux ?

 Voici la fréquence idéale à laquelle vous devriez changer 
votre gant de toilette



À l’occasion du festival Visa 
pour l’image de Perpignan, 
regards sur quatre expositions au 
cœur de l’actualité du continent.

Le Festival international du 
photojournalisme se tient 
comme chaque année à 
Perpignan, dans le sud de la 
France, jusqu’au 15 septembre. 
Jeune Afrique a sélectionné 
quatre expositions en lien avec 
le continent africain. Des sujets 
d’actualité durs, mais réalisés 
sur la longueur, sans intention 
de sensationnalisme, avec la 
volonté de montrer le quotidien 
et la résilience de femmes et 
d’hommes confrontés au pire.

Au fil d’un travail en noir et 
blanc primé à plusieurs reprises, 
la photographe originaire de 
Toscane a suivi, entre 2017 et 
2024, le quotidien de femmes 
d’Érythrée et du Tigré, chez 
elles ou réfugiées en Éthiopie 
et au Soudan. À l’origine de sa 
recherche, le fait que la plupart 
des réfugiés érythréens qui 
arrivaient en Italie étaient des 
hommes. « J’ai d’abord voulu 
savoir pourquoi les femmes 
n’arrivaient pas, comprendre 
leur flux migratoire en 
Afrique, en m’appuyant sur la 
diaspora en Italie. Puis, quand 
la guerre au Tigré a éclaté, 
je me trouvais au Soudan et 
des femmes ont commencé 
à arriver. J’ai découvert que 
l’armée érythréenne utilisait les 
violences sexuelles de manière 
généralisée, sur les femmes et 
même les fillettes, comme une 
punition pour celles qui fuyaient 

le pays ou pour des raisons 
ethniques. Leur corps était 
devenu un champ de bataille. »

Victimes de viols ou de tirs 
dans le ventre, ces réfugiées 
de guerre tentaient de subsister 
sur la route de l’exil, travaillant 
la terre ou quittant les camps 
de réfugiés vers les centres 
urbains. D’autres, y compris 
des adolescentes, rejoignaient 
le Front de libération du Tigré 
pour échapper à l’insécurité de 
leur village. Sur la photo, une 
victime du Tigré violée en 2000 
par quatre soldats érythréens, 
qui avaient ébouillanté sa fille 
pour l’empêcher de crier. Ce 
travail a été publié par L’Obs, 
AftenPosten, XL Semanal et 
Millennium.

La guerre au Soudan, par 
Ivor Prickett

Très peu de journalistes ont 
pu se rendre au Soudan depuis 
le début des hostilités, en avril 
2023, quand les Forces de 
soutien rapide (FSR), auparavant 
intégrées, se sont retournées 
contre l’armée soudanaise. 
Pour le New York Times, le 
journaliste Declan Walsh et 
le photographe irlandais Ivor 
Prickett ont pu y passer trois 
semaines, en avril 2024, ralliant 
Khartoum depuis Port-Soudan. 
« À Omdurman, ville jumelle 
de Khartoum sur l’autre rive du 
Nil, la dévastation est totale (…) 
Les rues et les quartiers détruits 
s’étendent à perte de vue, chaque 
maison semble avoir été pillée 
», rapporte le photographe. « 

Rares sont les hôpitaux encore 
opérationnels, et le système de 
santé peine à faire face à l’afflux 
d’enfants mal nourris et de 
blessés de guerre et à répondre 
aux besoins médicaux courants. 
» Des estimations américaines 
évoquent plus de 150 000 morts 
causés par le conflit, et l’Office 
international des migrations 
indiquait en juin que plus de 
10 millions de personnes sont 
déplacées dans le pays. La 
famine guette et Mathilde Vu, du 
Conseil norvégien des réfugiés, 
évoquait le 4 septembre au 
micro de RFI « la plus grosse 
crise alimentaire au monde. 
La moitié de la population, 
soit 25 millions de personnes, 
souffre de la faim », alors que 
les deux camps, soutenus par 
des puissances étrangères, 
s’affrontent sans relâche au 
mépris de la population et du 
droit humanitaire.

Les déplacés de l’Est du Congo, 
par Hugh Kinsella Cunningham

Ce photographe londonien vit 
en RDC depuis cinq ans. « Ce 
reportage documente le conflit 
qui a repris fin 2021, entre les 
rebelles du M23, épaulés par 
l’armée rwandaise, et les forces 
congolaises. Aujourd’hui, 
la ville de Goma est en état 
de siège et plus d’un million 
de personnes sont prises à 
l’intérieur de la ligne de front. »

Cette photo a été prise un 
matin de février 2024 : « Une 
colonne de civils fuyait la ville 
de Saké. Alors que les rebelles 

avançaient, ces populations 
qui se trouvaient déjà dans des 
camps de déplacés fuyaient à 
nouveau, vers Goma. » Surpris 
par l’arrivée des combats, ils 
doivent partir sur le champ en 
emportant leurs affaires avec 
eux. Il leur faut trouver un 
nouvel abri et à manger, au pire 
dans le bush, au mieux dans 
un camp de déplacés où leur 
sécurité n’est pas assurée, l’aide 
humanitaire insuffisante et le 
personnel soignant débordé. « 
Prise sous les feux de l’artillerie 
qui tentait de repousser les 
rebelles, cette photo montre la 
situation de terreur dans laquelle 
se trouvent ces populations qui 
n’ont nulle part où aller et à la 
fois leur force, avec cet homme 
déjà amputé qui fuit à l’aide de 
ses béquilles et derrière lui sa 
femme qui porte le peu d’affaires 
qui leur reste », commente 
Hugh Kinsella Cunningham, 
dont le travail a été publié par 
Telegraph Magazine et qui 
lui a valu le Visa d’Or 2024 
du Comité International de la 
Croix Rouge (CICR). Lundi 
2 septembre, dans le Stade de 
l’Unité de Goma, les autorités 
congolaises rendaient hommage 
à 200 personnes décédées de 
maladie ou de famine dans des 
camps de déplacés.

À Mayotte, l’armée de la 
deuxième chance, par Miquel 

Dewewer-Plana

Le photographe catalan, ancien 
membre de l’agence VU, a 
passé quatre mois à Mayotte, 
département français d’Outre-

Mer, avec les recrues du 
Régiment de service militaire 
adapté (RSMA). Sur cette île 
où 77 % de la population vit 
sous le seuil de pauvreté et qui 
enregistre 10 000 naissances 
par an, pour moitié issues 
de l’immigration, difficile 
d’envisager un avenir doré 
pour une jeunesse qui grandit 
souvent dans des bidonvilles. 
Restauration, sécurité, 
automobile, bâtiment ou aide à 
la personne… Le RSMA offre 
à 800 jeunes chaque année 
une formation professionnelle 
contractualisée dans des secteurs 
porteurs d’avenir, après deux 
mois de classes. « Je les ai suivis 
depuis le premier jour de leur 
incorporation », indique Miquel 
Dewewer-Plana. « Bien qu’ils 
aient été scolarisés, 65 % d’entre 
eux souffrent d’illettrisme à leur 
arrivée. Et même s’ils viennent 
de quartiers parfois rivaux ou 
ennemis, ils apprennent à vivre 
en communauté au régiment.

Moissi, sur cette photo, était 
sans emploi et tombait dans 
la petite délinquance. Mais 
pour s’en sortir, il a choisi de 
passer son permis poids-lourd 
qu’il n’aurait jamais pu s’offrir 
sans s’engager. Cette photo 
sur l’échelle est symbolique 
car elle résonne avec la notion 
d’ascension sociale : il veut 
atteindre un niveau qu’il n’aurait 
pu atteindre sans la formation ».

«Splendeurs 
d’Algérie», une 
exposition collective 

d’œuvres de plasticiens algériens 
qui dévoilent à travers la peinture 
les différentes facettes de 
l’Algérie revisitée à travers ses 
paysages naturels, son patrimoine 
culturel et ses habitants, a été 
inaugurée jeudi soir à Alger.

Accueillie à la galerie «El 
Kounouz», l’exposition réunit 
une centaine d’œuvres réalisées 
par quatre plasticiens de 
différentes courants artistiques 
qui ont exploré, à travers des 
techniques singulières, la beauté 
des paysages naturels du pays, 
son patrimoine culturel et ses 
monuments historiques.

Puisant ses sujets dans le 
patrimoine algérien, l’artiste 
Nourdine Mokkedes propose 26 
tableaux, réalisés à la technique 

dite «pixel Art», pour faire 
redécouvrir la richesse culturelle 
de l’Algérie à travers son riche 
patrimoine architectural et 
vestimentaire, comme la Casbah 
d’Alger, ville antique et symbole 
de la culturelle algérienne, ou 

encore ses paysages naturels et 
culturels.

Le choix du «pixel art», cette 
technique apparue dans les 
années 80 grâce à l’évolution 
des ordinateurs, est une manière 
pour lui de «se singulariser» par 

la réalisation d’illustration en 
assemblant différents carreaux 
(pixels) de couleurs.

Pour sa part, l’artiste Yacine 
Hassini, «immerge» dans 
l’atmosphère marine en 
réalisant des paysages marins 
méditerranéens, inspirés de sa 
propre imagination, dans une 
vision artistique «unique», 
alliant réalisme et approche 
impressionniste pour représenter 
des états âme de la mer.

Optant pour le grand format 
et une approche purement 
«figurative», ses toiles 
représentent l’»immensité de 
la mer», selon l’artiste qui, 
dit-il, œuvre à travers l’art à 
la préservation et à la mise en 
valeur du littoral algérien, riche 
en patrimoine naturel.

De son côté, l’artiste Salim 
Bouhali, qui participe à cette 

exposition avec 25 toiles, 
revisite des paysages, villes 
et sites comme «Le phare de 
l’Amirauté»(Alger), «La maison 
du rivage» (Béjaia), «Vue d’El 
Kala», « Village de Kabylie», et 
«Théâtre d’Oran».

Réalisés à l’aquarelle, ses 
tableaux représentent également 
des scènes de vie quotidienne, 
inspirées dans différentes villes 
du pays qu’il a visitées.

La plasticienne Malika Laliam, 
quant à elle, opte pour la 
technique de l’huile sur toile 
pour mettre en valeur la beauté 
des paysages marins à travers 
une représentation figurative des 
mouvements de la mer comme 
dans «Rivage méditerranéen» 
ou encore cette scène de mer 
intitulée «Cabotage au pied des 
falaises».

Congo, Soudan, Tigré, Érythrée, Mayotte 
 l’Afrique vue par les photojournalistes

L’exposition «Splendeurs d’Algérie» inaugurée à Alger

Dimanche 08 Septembre 2024

18 Culture Seybouse Times



Anastasia Trofimova 
a présenté hors 
compétition à la Mostra 

«Russians at War» («Des 
Russes à la guerre») après 
avoir passé plusieurs mois au 
sein d’un bataillon russe sur 
le front ukrainien, glanant les 
témoignages de soldats dont elle 
a tiré ce film de plus de deux 
heures.
Des personnalités politiques 
et culturelles ukrainiennes ont 
exprimé leur colère vendredi après 
la présentation au festival du film 
de Venise du documentaire d’une 
réalisatrice russo-canadienne 
donnant la parole à des soldats 
russes, dénoncé comme de la 
«propagande russe», ce dont 
cette dernière se défend.
Dans un message publié sur 
les réseaux sociaux, le chef de 
l’administration présidentielle 
ukrainienne Andriï Iermak a 
jugé «honteuse» la projection 
de ce qui est, selon lui, un «film 
de propagande». Il a estimé que 

les «personnalités de la culture 
russe» n’avaient pas le droit 
de «travailler dans le monde 
civilisé».
«Menacée de poursuites pénales 
en Russie»
Il s’agit d’un «documentaire 
anti-guerre, et (...) il a fallu 
prendre de grands risques pour 
le réaliser», a réagi Anastasia 
Trofimova dans un communiqué 
transmis à l’AFP. «L’insinuation 
selon laquelle il s’agirait d’une 
propagande orchestrée par la 
Russie est absurde, sachant que 
je suis menacée de poursuites 
pénales en Russie».
Daria Zarivna, activiste 
ukrainienne et conseillère 
d’Andriï Iermak, a estimé que 
le film cherchait à «justifier» 
les actions de l’armée russe et 
accusé Anastasia Trofimova de 
«passer sous silence les crimes 
de guerre» qui sont imputés aux 
forces de Moscou en Ukraine.
«Je condamne sans ambiguïté 
l’invasion de l’Ukraine par 

l’armée russe et reconnais 
la légitimité des enquêtes 
lancées par la Cour pénale 
internationale sur les crimes 
commis en Ukraine», a répondu 
la réalisatrice. «Je comprends 
également la souffrance et 
la colère que ce thème peut 
déclencher chez celles et ceux 
qui ont à souffrir de la guerre».
Dans un entretien à l’AFP, elle 
avait affirmé être allée «seule» 
sur le front et avoir «juste 
demandé aux soldats si (elle) 
pouvai(t) filmer leurs histoires.»
«Un exemple parfait de pure 
propagande russe»
D’après un journaliste de l’AFP 
ayant vu le film, ceux que l’on voit 
à l’écran semblent avoir perdu le 
sens de leur participation à ce 
conflit. Manquant d’équipement, 
ils bricolent eux-mêmes leurs 
armes, recourant à du matériel 
datant de l’ère soviétique. 
Enchaînant cigarettes et verres 
d’alcool, ils essayent de noyer 
leur désarroi face aux blessures 

ou à la mort de leurs camarades.
La productrice ukrainienne Daria 
Bassel, qui dit avoir visionné le 
film à Venise, y a vu un «exemple 
parfait de pure propagande russe» 
dans lequel les soldats reprennent 
l’argumentaire du Kremlin pour 
justifier l’invasion.
La cinéaste ukrainienne Iryna 
Tsilyk a, elle, critiqué les 
organisateurs de la Mostra pour 

avoir présenté «quelque chose 
qui sent si mauvais».
Selon son site internet, 
Anastasia Trofimova a réalisé 
précédemment plusieurs 
documentaires en Syrie, Irak, 
Congo notamment diffusés 
par la chaîne étatique russe 
RT, sanctionnée dans l’Union 
européenne et aux Etats-Unis.

Samuel L. Jackson, Don Cheadle, 
Kevin Hart ou encore Taraji P. 
Henson, de nombreuses stars se 
sont présentées à la première de 
Fight Night : The MillionnDollar 
Heist à New York.
Cette série limitée se base sur 
un podcast de crimes réels. 
Elle raconte comment un vol 
à main armée commis le soir 
du combat historique de retour 
de Muhammad Ali en 1970 a 
transformé Atlanta en «Mecque 
noire ».
«...j’ai connu l’histoire, j’étais 
à Atlanta quand c’est arrivé, 
j’ai connu des gens qui ont été 
impliqués, j’ai connu la réalité 
et j’ai entendu le mythe qui a 
été créé autour des faits. C’est 
comme ça quand des événements 
se produisent au sein de la 

communauté noire, ils prennent 
une dimension qui leur est 
propre. Chacun raconte sa vérité 
et la rumeur court[...]. J’avais 
donc envie de faire partie de 
quelque chose qui est plus grand 

que la vie et qui fait partie de 
l’histoire de ce que nous sommes. 
C’était donc très amusant de 
pouvoir aborder la réalité et la 
mythologie», a expliqué l’acteur 
Samuel L. Jackson.

Samuel L. Jackson n’a donc pas 
hésité à rejoindre la distribution 
pour le plus grand bonheur de 
Taraji P. Henson qui a beaucoup 
appris de ma légende du cinéma 
: « Incroyable. Incroyable. C’est 
tout ce que j’avais imaginé. 
C’est un excellent partenaire 
d’entraînement. C’est un grand 
donneur de conseils. Je veux dire, 
il est tout simplement incroyable. 
Il y a quelque chose en lui qui 
me rappelle beaucoup mon père, 
parce qu’il dit les choses telles 
qu’elles sont, il porte son cœur 
sur une manche. Vous savez, 
il ne prend pas de raccourcis et 
c’est exactement comme ça que 
mon père était. Parfois, je devais 
m’éloigner parce que je devenais 
émotive. J’ai perdu mon père en 
2006, alors oui », a-t-elle révélé.

« J’ai grandi en aimant Ali, 
j’avais des photos dans mon 
sous-sol. Je suis un grand fan du 
film de Will Smith et Michael 
Mann. Je connaissais donc déjà 
l’essence de Muhammad Ali. 
Mais ce travail est différent. Nous 
sommes en 1970. Il ne s’agit 
pas d’un biopic complet d’Ali. 
Il ne s’agit que d’un combat en 
particulier. C’est donc ce qu’Ali 
a vécu à l’époque que j’ai voulu 
marteler, et je suis heureuse 
d’avoir eu l’occasion de le faire 
», s’est confié Dexter Darden, 
l’acteur qui a interprété le rôle de 
Muhammad Ali dans la série.
Fight Night : The Million Dollar 
Heist est à l’affiche depuis le 5 
septembre.

 La Commission saoudienne des 
musées s’apprête à lancer « Les 
écrits d’aujourd’hui sont une 
promesse pour demain «, une 
exposition d’art contemporain 
chinois en Arabie saoudite, 
au Musée saoudien d’art 
contemporain de Jax, à Diriyah.
L’exposition présentera des 
œuvres de plus de 30 artistes 
chinois et plus de 50 œuvres 
d’art qui explorent la nature 

transformatrice de la société 
contemporaine.
Selon un communiqué, 
l’événement explorera un large 
éventail de thèmes culturels et 
sociétaux, en mettant l’accent sur 
l’importance de l’écriture dans 
les traditions arabes et chinoises. 
Il aborde également des concepts 
universels tels que la nostalgie, la 
mémoire et le modernisme. L’un 
des thèmes clés est le rôle du 

jardin dans la culture chinoise, 
ainsi qu’une exploration de 
la marchandisation et du 
capital dans la société chinoise 
contemporaine.
L’exposition, qui se tiendra de fin 
septembre à janvier, présentera 
une sélection d’œuvres d’art, 
certaines prêtées par des 
collections privées et d’autres 
créées spécifiquement pour 
l’exposition en Arabie saoudite. 

Mostra de Venise  
colère en Ukraine après la présentation du film «Russians 

at war», dénoncé comme de la «propagande russe»

«Fight Night»,
 la série sur la nuit du retour de Mohammed Ali

En Bref...Citation...

Dimanche 08 Septembre 2024 

19CultureSeybouse Times



Dimanche 08 Spetmebre 2024

Magazine 23Seybouse Times

Avec sa musique alter-
native, ses centaines de 
milliers d’abonnés sur 

les réseaux sociaux et son hijab 
assumé, la chanteuse syrienne 
Ghaliaa Chaker fait parler d’elle, 
espérant que son succès inspire-
ra d’autres femmes voilées.
Foulard sur la tête et guitare 
à la main, l’artiste de 26 ans 
aime penser qu’elle peut «ouvrir 
la voie» à celles qui doutent 
qu’une carrière musicale soit 
compatible avec la religion mu-
sulmane.
«C’est merveilleux de savoir 

que l’on a (...) donné un coup 
de pouce à une fille qui n’arrive 
pas à réaliser ses rêves», dit-elle 
dans un entretien à l’AFP.
Dans un studio d’enregistrement 
aux Emirats arabes unis, pays du 
Golfe où elle a grandi, la jeune 
femme, qui chante en plusieurs 
langues, raconte avoir elle-
même été inspirée par la victoire 
d’une chanteuse jordanienne 
voilée dans la version arabe du 
télé-crochet The Voice en 2015.
Le passage de Nedaa Sharara 
dans l’émission avait choqué à 
l’époque certains spectateurs, 

peu habitués à voir des femmes 
en hijab sur scène.
Mais à 17 ans, Ghaliaa Chaker 
avait été impressionnée par sa 
«confiance en elle». «Je me suis 
dit que moi aussi je pouvais le 
faire», dit-elle.
Le Coran n’interdit pas expli-
citement aux musulmanes de 
chanter ou de jouer de la mu-
sique en public, mais certains 
religieux conservateurs jugent 
cela contraire aux valeurs isla-
miques.
Ghaliaa Chaker, elle, refuse 
que sa foi soit un frein à ses 
ambitions. «Il n’y a rien que je 
veuille faire que je n’ai pas fait 
parce que je suis voilée», dit la 
chanteuse aux yeux verts, qui 
s’adonne aussi sans complexes à 
son autre passion: la moto.
Ses parents l’ont toujours sou-
tenu dans son choix de carrière, 
même si sa famille en Syrie a été 
«très surprise au début».
Ils avaient sans doute «peur 
de ce milieu et de la réaction 
des gens» vis-à-vis du hijab, 
explique-t-elle, en affirmant 

recevoir beaucoup de critiques 
dans son entourage et sur les 
réseaux sociaux, où elle compte 
plusieurs centaines de milliers 
d’abonnés.
«Cela me dérange bien sûr, mais 
j’essaie de retenir les commen-
taires positifs et l’amour que les 
gens portent à ma musique», dit-
elle.

Mélange de styles
Influencée à la fois par les lé-
gendes de la chanson arabe que 
lui a fait découvrir son père, 
telles Oum Kalthoum ou Fai-
rouz, et par la musique occiden-
tale écoutée par sa mère, Ghaliaa 
Chaker a développé son propre 
style, qu’elle décrit comme un 
mélange de musique indie, RnB, 
hip-hop, electro pop, et jazz.
Au cours de son enfance à Al 
Ain, grande ville émiratie à l’est 
d’Abou Dhabi, l’un des sept 
émirats des Emirats arabes unis, 
elle a appris seule à jouer du pia-
no, de la batterie, de la guitare 
et de la darbouka, son père pré-
férant lui offrir des instruments 
plutôt que des jouets.

Son premier titre, composé en 
anglais, sort en 2018 et fait ra-
pidement le tour des radios de 
Dubaï.

«Je n’ai jamais pensé à l’époque 
que je chanterais aussi en arabe», 
se souvient-elle.

C’est pourtant sa langue mater-
nelle qui la fera connaître dans 
la région, notamment la chan-
son «Abali» dont la vidéo a été 
visionnée plus de 34 millions de 
fois sur YouTube depuis sa sor-
tie en 2019.

Depuis, son public grandit et ses 
concerts se multiplient dans le 
monde arabe. En août, elle était 
sur scène à Beyrouth, au Liban.

Outre l’arabe et l’anglais, Gha-
liaa Chaker chante parfois en 
turc, en arménien et en persan, 
et rêve de collaborer avec des 
artistes du monde entier.

«Il est temps que le monde occi-
dental sache à quel point notre 
musique est belle», dit-elle.

Dans son appartement de Riyad, 
l’artiste britannique Simon Mor-
timer explore la période actuelle 
de transformation de l’Arabie 
saoudite. Ses créations vibrantes 
abondent de références à la 
culture saoudienne contempo-
raine au moyen des beaux arts et 
de l’art populaire, avec d’innom-
brables influences arabes.  

Dans l’une des œuvres récentes 
de l’artiste, une peinture réaliste 
d’une machine à écrire sur fond 
bleu clair, gris et jaune est entou-
rée de divers signes et symboles 
de la culture saoudienne quoti-
dienne, notamment une étiquette 
évocatrice de la multinationale 
saoudienne de fruits Sharbatly 
montrant un jeune garçon coiffé 
d’un chapeau rouge. En haut 
de l’œuvre figure ce qui semble 
être une phrase tirée d’une autre 
publicité en arabe, se traduisant 
par « Pour ceux qui ne savent 
pas ». Sur le côté gauche de la 
machine à écrire, dont Mortimer 
explique qu’elle représente l’idée 
de communication, se trouve une 
représentation caricaturale d’un 
faucon rouge, dont le bec est 
légèrement niché sur la machine 
et dont la tête est coiffée d’une 
petite couronne jaune.

Simon Mortimer, qui travaille 
actuellement à Riyad en tant 
que professeur d’art, présente 
des œuvres dans le cadre d’une 
nouvelle exposition au Media 

Majlis Museum de l’université 
Northwestern du Qatar, intitulée 
« Les limites de ma langue sont 
les limites de mon monde ». Il 
s’agit d’une exposition mixte 
qui explore la langue arabe, son 
contexte historique et contempo-
rain et les questions relatives à 
son existence future. Elle se tient 
jusqu’au 5 décembre.

De nombreuses œuvres récentes 
de Mortimer intègrent l’écriture 
arabe et l’imagerie qu’il choi-
sit est souvent répétée dans ses 
œuvres (le faucon, le logo de 
Sharbatly, les cafetières et bien 
d’autres). Il ne parle pas l’arabe, 
mais se dit « fasciné par la forme 
des lettres, la culture et la langue 
» et aime utiliser des mots dont 
la signification reflète le sujet de 
ses œuvres.

« J›aime explorer la culture po-
pulaire d›un lieu », explique-t-il 
à Arab News. « Vous voyez im-
médiatement ces images intéres-
santes, ces logos et ces publicités. 
J›aime les visuels et l›esthétique, 
mais souvent je ne comprends 
pas ce qu›ils signifient, surtout 
lorsque les étiquettes sont en 
arabe, alors je consulte Google 
Translate pour avoir une meil-
leure idée de la signification. »

Simon Mortimer a quitté Doha, 
où il a vécu pendant cinq ans, 
pour s’installer à Riyad il y a en-
viron un an. Dans la capitale qa-

tarie, il a été artiste en résidence 
à la Fire Station, l’un des princi-
paux espaces d’art contemporain 
du Qatar. Il a vécu dans plusieurs 
autres pays, dont les Philippines, 
la Grèce et l’Espagne, et a exposé 
ses œuvres au Royaume-Uni, en 
Grèce, en Indonésie, aux Philip-
pines et au Qatar.

« J’aime être un étranger », dé-
clare-t-il. « J’aime vivre dans dif-
férents pays et explorer la culture 
populaire locale. Quel que soit le 
pays où je me trouve, c’est inté-
ressant », explique Mortimer. « 
Les images de tous les jours sont 
combinées à du texte et l’ambi-
guïté qui en résulte reflète les 
malentendus qui surgissent par-
fois lorsque l’on vit dans d’autres 
pays et d’autres cultures, ou que 
l’on apprend à les connaître. »

J’aime superposer les couches et 
créer des textures à l’aide d’un 
large éventail de supports, tout en 
remettant en question le concept 
de beaux-arts et d’art populaire. 
Les méthodes traditionnelles 
de marquage, telles que la pein-
ture à l’huile et la gravure, sont 
associées dans la même œuvre à 
des supports modernes, tels que 
la peinture en aérosol et le stylo 
marqueur, poursuit-il.

Le processus créatif de Mortimer 
comporte des couches littérales 
et métaphoriques. Il incorpore 
des images et des références de 

la culture pop saoudienne, ainsi 
que l›écriture arabe, puis les 
fusionne dans un mélange de 
peinture à l›huile traditionnelle, 
d›acrylique, de pochoirs, de pho-
tocopies et de peinture en aéro-
sol. En substance, les œuvres de 
Mortimer offrent les réflexions 
d›un non-Arabe sur la société 
saoudienne d›aujourd›hui, ainsi 
que son désir de mieux com-
prendre la culture saoudienne 
contemporaine.

La nouvelle exposition de Doha 
invite les visiteurs à explorer 
et à célébrer la riche histoire 
de l›arabe et l›influence de la 
langue arabe, ainsi qu›à réflé-
chir à sa place dans l›avenir. 
Elle s›articule autour de quatre 
thèmes principaux : « Toujours 
une autre facette », qui présente 
l›arabe et ses complexités, en 
remettant en question les conno-
tations négatives de la langue 
grâce à de belles représentations 
; « Une langue influente et puis-
sante », qui explore la manière 

dont l›arabe a façonné la poli-
tique, la science, la religion et la 
culture dans le monde entier ; « 
La représentation médiatique est-
elle importante ? », qui examine 
la représentation de l›arabe dans 
les médias ; et le dernier thème 
: « L›arabe est-il une langue 
d›avenir ? » explore les efforts 
déployés pour préserver et proté-
ger la langue dans un monde où 
l›omniprésence et la domination 
de l›anglais – en particulier dans 
le domaine numérique – posent 
des défis.

Les œuvres de Mortimer présen-
tées dans l›exposition explorent 
ces thèmes du point de vue d›un 
non arabophone.  Elles intègrent 
des images de la société arabe 
contemporaine – tirées notam-
ment de ses récentes expériences 
en Arabie saoudite et au Qatar 
– et des proverbes arabes pour 
explorer la langue, le multicultu-
ralisme et l›éducation du point de 
vue d›un non arabophone.

Riyad 
 L’artiste britannique Simon Mortimer plonge dans la culture 

pop saoudienne

Ghaliaa Chaker, chanteuse syrienne qui veut inspirer 
d’autres femmes voilées



Le président de 
la République, 
M. Abdelmadjid 

Tebboune, a félicité, samedi, 
le champion algérien Brahim 
Guendouz pour sa médaille 
d’or dans l’épreuve du Kayak 
(KL3) 200m de para-canoë, 
aux Jeux paralympiques de 
Paris 2024.

«L’Algérie décroche à 
nouveau l’or aux Jeux 
paralympiques de Paris 
grâce au champion Brahim 
Guendouz. Bravo Brahim 
pour cette honorable 
consécration», a écrit le 
président de la République 
sur son compte officiel sur les 
réseaux sociaux.
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JP-2024 : 
Le président de la 
République félicite 

Brahim Guendouz pour 
sa médaille d’or

Le Centre international 
des Conférences (CIC) 
«Abdelatif Rahal» 

(Alger) enregistre, samedi, 
une présence exceptionnelle 
de la presse nationale et 
internationale pour assurer 
la couverture de l’élection 
présidentielle après que l’Etat 
ait mobilisé tous les moyens 
pour faciliter le travail des 
équipes médiatiques, a 
constaté l’APS.
Avec le début du scrutin, et 
dès les premières heures de 
la journée, les journalistes 
de la presse nationale et 
internationale au niveau du 
centre «travaillent activement 
à récolter l’information et à la 
diffuser en temps réel, après 
actualisation».
Cet intérêt dénote la grande 
importance du rendez-vous 
électoral pour lequel l’Etat 
a mobilisé tous les moyens 
pour sa réussite et pour 
permettre aux journalistes 
d’accomplir leur mission 
dans les meilleures conditions 
et assurer une couverture 
exceptionnelle.

A travers la bonne organisation 
et les moyens mobilisés, 
les 1500 journalistes, dont 
100 journalistes étrangers 
accrédités et représentant 
20 pays, et plus de 50 
correspondants accrédités 
représentant 19 médias 
étrangers accrédités, 
pourront aisément accéder à 
l’information.
Des journalistes sur place 

ont salué «l’organisation 
judicieuse et le bon accueil, 
ainsi que les bonnes conditions 
de travail au niveau du 
centre, soulignant les efforts 
«colossaux» consentis pour 
faciliter leur mission.
Mme Yasmine Moussous, 
directrice du bureau de 
RT Arabic en Algérie, a 
affirmé que ses journalistes 
présents en Algérie, avant 

le début du scrutin, pour 
assurer une couverture 
spéciale de l’évènement ont 
relevé avec satisfaction les 
moyens matériels, humains 
et techniques mobilisés par 
l’Etat algérien pour la presse, 
par exemple en aménageant 
des studios à titre gracieux.
«Cette élection est importante 
pour les chaines étrangères vu 
que l’Algérie a un rôle pivot 

et accorde un grand intérêt à 
la stabilité de la région et du 
monde en général».
Atef Kedadra, correspondant 
accrédité de la chaine «Al-
Jazeera» en Algérie a, quant 
à lui, souligné que sa chaine 
était fortement présente pour 
assurer la couverture de la 
Présidentielle. Ce média a 
mobilisé plusieurs équipes de 
ses deux chaines arabophone 
et anglophone, lesquelles sont 
présentes en Algérie depuis 
quelques jours, saluant les 
facilitations accordées par les 
autorités compétentes.
De son côté, la directrice 
du Centre d’information 
palestinien «Quobat as-
sakhra», Wafaa Bahani, a 
indiqué dans une déclaration 
à l’APS que «sur le plan 
personnel, j’ai été très 
impressionnée à mon arrivée 
à l’aéroport international 
d’Alger par l’accueil 
chaleureux et les facilitations 
mises à notre disposition 
pour cette élection que nous 
attendions avec impatience».

Présidentielle 2024 : 
Présence exceptionnelle de la presse nationale et étrangère

Jeux paralympiques 2024 : 
L’athlète algérien Ibrahim Guendouz 

remporte une médaille d’or

L’athlète algérien 
Ibrahim Guendouz 
a offert à l’Algérie 

une médaille d’or historique 
lors des Jeux paralympiques 
de 2024, qui se déroulent à 
Paris. Ce samedi, Guendouz a 
triomphé dans la finale de la 
course de canoë, en réalisant 
un temps impressionnant de 
39 secondes et 91 centièmes.
Il a devancé ses concurrents, 
l’Australien Dylan Littlehales 
et le Brésilien Elias Michias 
Rodriguez, qui ont terminé 

respectivement avec des 
temps de 40 secondes 68 
centièmes et 40 secondes 75 
centièmes.
Cette victoire marque 
la première médaille 
paralympique de l’Algérie 
dans cette discipline. Grâce 
à cet exploit, le total des 
médailles algériennes aux 
Jeux paralympiques s’élève 
désormais à 6 médailles 
d’or et 5 de bronze, plaçant 
l’Algérie à la 22e place 
provisoire au classement 

général des médailles.
Le Président Tebboune 

félicite Ibrahim Guendouz
Le président algérien 
Abdelmadjid Tebboune a 
exprimé sa fierté suite à la 
victoire de Guendouz. Dans 
un message publié sur ses 
réseaux sociaux, il a salué la 
performance exceptionnelle 
de l’athlète, déclarant :
« Une fois de plus, l’Algérie 
brille aux Jeux paralympiques 
à Paris grâce au champion 
Ibrahim Guendouz. Mille 
félicitations pour ce succès 
honorable… Vive l’Algérie ! 
»
Cet hommage du chef de 
l’État reflète l’enthousiasme 
et la fierté nationale que 
suscite cette médaille d’or. Ce 
triomphe renforce la position 
de l’Algérie sur la scène 
paralympique internationale 
et témoigne du talent et du 
dévouement de ses athlètes.


